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noTK AlteUftol.oillQliKH.
,)„ oxliiim», o» «« "» *»» ••• t.lo» * '» 

i.yfcrt ei»lCiT*M dan* l'an 1 11 cime 
iiérodo Sai ( J '^pl* 'b îu * “ •'tu

1 rl.îiqu • >>•"’. buile picMiMt ot
„ueil.iü m» |"‘...... dans ce champ

|;1,rl qui aie, ai ail' « bientôt '•“'H 
;w murs d’un • upei lu' «Milice que

i-ntreprei.aiiiH citoyen . d* lu. 11
flôvciil à I» »•. mneo m à IVlnde 

,-iiit aux.eu cnnml les Ira- 
;mx de- los-oymiiN <irn n’« pas lu 

,‘V o-m*ment- d'un parmi '"i d’un 
.,mi .lier au ‘ ou venir T Hi* n do 
ÎiIuh tri»'.*- 'I1"’ 'b‘ voir m>» tir do brio, 
lou-c la pio' lio de- truvi.illiMii'1, CMM 
raI1M,c- (le scjiiel u 'es ndonnoH. Pur 
J,u,î\|ec> il demi 1 .nigés.dos crânes 
]Huni, I :ir lo t* mps, des pierres t**m 
biieic reiiveisé* *. des cercueils ontr’* 
ouvert** "U qui tombent du |h»u« ri- 

l’V-t un spectacle qui vaut 
un h.Tiiion de retraite.

\ . 1 i. Ions on pa-sanl, s >u* le 
crr,. .-ni lie d’une ♦ pitupho eleven, 

t,„ j- u i mémoire du lîosiiia Bis- 
Wn( ii H I ' de JO ans, le voi s fa-
me u x l'eloge • «lu Perrior : Kt
rost. t 1 , l< '" rr ÿ*o? vivent les roses. 
|,e m' leur pi mitd u giave l'ut*- 

dui - le i. . • a la point > du

tur
plu

do 1875, on constate une organisti * \ i• 1 un résume do eo document
t lOM de III lil'g II i 11 i.'l'H ù la l'i .1 II Ut de ( 1 r 1 e v 11 vu t Mure*d I. >11 ne .< li n o
Levy, mais lU-qil'eli ||J7(» aiieuu 1 e»|i n t> le » ri cin, (-oubliant ciu 
gislio ne nous indique un .1 ec.*s mi quai L une* t 1.- •- do long, 1 prendio 
illl.t m5,hiI I lire en nul end nul \vant Jdepm- ia I» in iere cio lu 1 oliil'e en
cetlct epequ.t, les morts étaient sans lie 1.11 < pur . dit.- église du coté
dont»» inhumés à l^iichon. du no. I o*t en de fendant nu ruisseau

I a ion trou au registre de i^ué qui .si -ur la t»*rio do la dito deinoi-
boo do t acte de sépulture <|e deux 1 selle • lui r I, Mir 1. profondeur du
enfants do l'.oH-aiiit Le Iran, un ! paioil c eii qiiuni - un<* lui-o-on mon 
•Ic's premiers habitants do la Pointe ; tant a i e.iteuu, le *orle que le dite
de Lévy, in. ils permet de faire colle | I on ai u tl.e t.. • • I co ne <| wirroine n t
supposition. Ou trouve pareillement Jet m L «1 
quo KraiIÇOIS JiueqilOt, dont lu nom 
parait au ree.eiisoiiiout de la eut • de

IT'I't
C-a'l

lei,rt«|uo ciio-e 1 -ou histoire o* 
v tux rinictiéru .;<> Saint-Jos *ph a 
a ei'imo. Li dorment le- morts do 
I Mi v f>iec|.' l.a ropo-otit lus iiiicfi. 
(r,.s Je- ( il .yen- du * i X parnis-es ; 
Saint Jo* ph, S ini Henri, Saint- 
An-me. .Saml deuil t’hry> »siome, 

ri- |{omual 1, Sa.ui, l it leime.S.iin
ii. 8aiut David du Lttubo

. I .'.me eunu |»;t ois-o do 
>aint .U.- pli de la i’oilito l/cvy 

• inbr —a t dm.- io- eommuiifeinenls 
|..'iti* la -iiigoeurio de i.au/. m.

L guerriers '! cmai'-,Ah.maquis 
: Amale.il. -. ,ui venaient, nuire

joui I n a.n ci dessus don­
ne 1 le.'li u .le dite paroisse et 
pr.'-hiiairu -• t r > i .••«•il e m-t mit-en 
-.11» de lo (u met i ère i<eui c! nunve.m
> t pu lm du eu...... t autre-- batiment-
et i 1 eroix, pont du dit lorrain ci 
le -u.- 1! gnê | mir, tiiiro 01 di-po 

sur en tou tu projiriuiu à perpeluite. » 
t.V ilu 1 .naii'ii élan faite aux 

charges et oiulilions suivantes :
« 1 111 1 ' le hanc ij u’i.dle ( 1 )ello ( 'lia 

1rs') pos--du dans ladite église lui 
* era eon-.-rvu 1 t a *a famille et hé 
miers 1 perpémilc j ‘iu qu’apres son 
■ l.’i e- elle -en» mliumee dans la dite 
egli-. : an- que ses heritiers soient 
tenu. I. pay t aucune elios • pour 
s»n inhumation ; ia d'to fabri 
que sera le .ne a porpétllitn de 
t ure dire tous te - an- quatre me ses 
l»as-u do re<jutem pour !o iepo- de 
l ame de la ui'e !>• |<* l’harest t*i de 
defii li! u iarie l’r U ! 0 l'iiarest, sa 
s rnr, a pi die do n vivant avait 

• édijé en I «lm est signé par lu f'rero j <* m-em 1 .plu le dit t •• rain ei des-ns

Lan/, «n, en llKKi, fut enterre a <^ué 
bue, dans le ciinolicre de l’hô(.ila .

Lu plus ancien rogi-iro lus bip 
têmes, mariages ot népubres lu le. 
piooissHU de Saint ,lo-C|di d<* la eiïlu 
do Laiixou date du mois du juillet, 
Hl7'd. Il fut ouvert par M Yi.om i. 
Moi'ul, prêtre, mis-ionnaiio du 
minaire de t^iiélior. Suivant l’ahl. • 
«lo la Tour, il y avait alors deux :in- 
quo légli-e était construite, car d’a 
près une osqui--o sur la vio de Mgi 
de liiiv.ii pur t’abbe de lu Tour, !'•* 
gli e de Suint Jo-eph lut bâtiu < u 
1 <>77. par M. Morel, cure.

I a premiere sepulture dans le ci ! 
motiere inseri'o ù ce ru.»i-tre ie ' 
mont» au B décembre lt»7 < C'e 1 
celle de .loan-André ( 'h ;uveao,lil < .le 
Jean Chauveau et Anne AU'crl, age 
du trois jouis. L'uc.u d’iiiliiiinalion,

reeoPet < roi rgo i 1 ai ol
( ’e ealiiur <1 .• rogi-lro o»t d-'po e 

dans le- ai chives du g roll’. ; 1 ^ueuec 
L s archives cou-u veo- 1 la mai- •. 
proshytèriulo 1I0 Saint Jose(di oe 
reinonioi.t qu’on Idn'J. l’end *.t 
siège do (juébite, le pi’esiiytei'o i 
v it de quartier- un g leu al Monck 
lui. Le cil ré, Al. Youville Dupont, 
dût sc réfugier dans lus I. u- ave.* 
ses paroi—ions. Suivant la tradition 
les aielnvos fuient cachée- dan- un 
four.t ' est e-* qui explique lo- iaeuiio- 
q 110 l’on ti*oit\ o dans certuin- n- 
hiers Une noie écrite de la main de

i specilio î .1 i>.une a la t .In ique, A 
lu charge ici-si parla «iluiqiio de 
loill'uir .e* oruemeiil , vm et :uiui- 
11.lire .1 -1111 en * en . nient

le-'iro .Jean Hapti-tu t iaalier de 
V.-»**■• 111»-*, pi ; vo grand pmntencier 

• I l’eg i»* . iilu* i: u . t pai'o.s-iale
i * Nolle him * .e ................ t ne-sire
Ni'*.>la-, .1 »-.* h « h:«-:u, pre-lio mis- 
-lonnaou a l> auiuoul, a--istcnl 
eomiiiu témoin- i cet A<*t M. Anri- 
.lo- pli Montenoa d** i* IJuc, prestre 
uii'.-i'omairo le 1 paroin-eet Ignace

de Lévis) mourut victime do son 
devoiiomenl a soigner ces malii.mreii 
-c- victimes. On sera (un ionx d. lm. 
l'insci iptmu latine qui f ût piano 
sur l'upitaphe élevée a sa m*moire.

liic J août 
Pair'® diet llulnli- 

L. UOUKL'X, M P..
(Jm a coiiulitu thtrchftUT 

Ad populttreiu xeiiatum 
Vix udoleaceiu 

Dulegutus
Multos .innés pro Cunudeiisium 

.Intdois ut I.iliurlute 
llisurli ac Slreniu 

PlOpllglIUVll 
Yir l.ono publico 

A I I tes suiiiiDOpurè
In il' 1 niultormn calninilal- 

l'hultni tarante interprinm 
Ablates .*-t

Die 1,1.11111 XV fl. U i v|.‘
Aetalis d7

Du e visci-sim conjuges,
Pueri Duo 

Pr.ee'ssur.mt
1 i une Lupidaiu, Solaho ac Progeu ira 

( libaii
M.iesti Parente*

Posuèr**.

lionis Lttguoux appartenait à un** 
ancienne famille du pay- qui -'était 
lorl distinguée dans la murine. Un 
do ecs aneêtrc» fut l’amiral Ifcdont. 
une de-gloire-do ia France. Son 
père II. I,ligneux représenta le
coin té de Montmorency pendant 
vingt ans, de 18 f» a 18,’Jâ.

Loin- L igneux, en 1 S|â, et edi >iI 
le droit, sous Vulhéro- >1.* Saint- 
iCéul. Min depute du comté de Du - 
eho-ter, en 18J0, à l’âge do 2Ô un-, 
en rein placemen ' do J. T. fa-elie- 
leati, il conserva «>• postu de eon 
lianeo jusqu à -a mort, après a.ou 
subi cinq elect ions,

lin l8j|, dan- une proclamation 
qu'il a ire-suit à scs elocioiirs, il di­
sait : « D’incllieucité du- u Morts cons 
tant- io li chambre d’assemblée 
p eu* promouvoir les intérêt* de no­
ue pays, et nous faire louii-del'ii n

vante légende. Mlle a pour thru : 
Une mèt'/ic de <it< veux blancs.

Lo ‘29 juin, 1850 lu cimetière su 
bi-*«il une nouvelle t rali-foi mal ion, 
fil était agrandi du trente pieds), 
et, le Jft juillet 1875, M. le euro Fa- 
fard benis-uil un nouveau champ 
de- morts sur les hauteurs qui cuu- 
ronnuul le village do Lau/.on, au 
milieu des tu rains appartenant a 
l’or lonnanco militairu. Cette necro 
pôle, qui cmluus-e 558,201 pied-an­
glais en superficie, avec ses céteaux 
boises, ses allées cm brou sc-, ses 
superbe- monument-, ses m lm ira 
blés points de vile, est certainement 
rune des plu- belles du p’ay-.

(A suivre.)
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A J>A CHAMBRE
Séance du 27 avril 1884

On précipité la besogne. Le- pro- 
rniois jours de mai verront proba­
blement disparai ire no* légi-la 
leurs.

t'elle* après.midi, on a consacre 
un peu I* verbiage à la galerie de 

i ia piV-.-e. il fallait bien lui dite 
quelque chose A celte pauvre vieille 
galeri.* de la presse, qui ne peut pu- 
t ou j .ors plaire .1 tout le monde.

M. Fa tu *ii un i* k Saint • Mai kick

Si nos éclats de slyle ne «ont. quel 
des éclaboussure-, décrottez • vous, 
san- mot dite, et lin perde/, plus |<> 
temp-do la ('liumbre a frapper d'us 
toc «t .in taille dm- le vide.

Allons, sny. /. de b 01 compte, mes 
sieurs b - uepiitu-. Ne vous plai 
g no/, plus «le nos aggiessions, en uf 
ferlant, à tio'n* égard, une indépeu 
dance trop c avalière ; vous nous te 
rie/, croire que v ni- vous occupez 
b anconp trop de t.oii-.

'.ais-e/. non- vivre, car vous ne 
saura /. nous détruire 

l*»»l vuri-e/. mms, bi*oy.*z nulls, Hplu 
tisscz-iicnis tant cjiiu vents voudrez, 
non- renaitioiis sans eusse comme 
l’hydre du Lurnu !

Aprè- cet ie.eideif, rien n'(»st venu 
rompre l’hal» tuolle monotonie do 
la clulibérat ion. ( tn s est levé et 
l'on a piédie l'économie. Ainsi l’on 
veut supprimer les timbres, le- va 
lises,mille uni res niaiserie s. <’o n’o«t 
pas présisément l ifairede la grande» 
pcditicjue : enfin, on fait s.'iublant 
du tailler d-* la besogne,

l.a séance s’est levée fort tard.

NS; IL
Seance *lit ‘.'7 avril.

l’ru idcncu cie l’hotioralde M. lîot;- 
C’IIKH DK LaHRI KRK.

le- projets d* lois suivants sont 
r»ci*iis «In l’A-suinbluu lugi-lative («t 
voté- en premiere délibération :

. projet du loi eonstilliant en cor­
poration l'orphelinat du Farnhnni ; 

i'iojel de i >i p >'ii e m-lituuv en
avait ii ru plaindre d'un article du ! corp.. ration I'(-social i. m agi iecdt* des

t'iiirier, mar guillcr, repiu-enlant lu reus.s eon-ti t iilion qui non- uppac*
lient, n'est due qu’à lu malice cl a la

* -, piauler leur wigwams mii Io- Mgi Ifrian I, ovù ju-* d » (Québec, un 
gruve- lu L**vis, y-oui coU.-Itu- evue marge dit registre de ITtiï con-lai - 
••u- arc et leur- flèche-, allen tant qu'il muti|ue plu-iour« f.*u.l . -»iu.- 

;r «ni lu gi nid Alaniloii les up- 1 les années 1751) et I7t*t) q'ii «»nt •■n* 
j « i i ut* I.*- tun am- io cbas-e de perdues pondant le siège et i’.-.h

seiico du cure.
Voici le premier uct » du -epul 

ture du legistro con-orvu à .Saint*.lo 
»• ph :

• Le 2 1 d combre, I»î8 î, a été in 
hume dan-b» cimutière <te .Si nt-.lo 
sept» du la Pointe de» Lévy ut» eu 
tant, til- do Thomas (inpe uf du <1 ■ 
nevi.'Vu Sureau sa fumm*». nay I * 
même jour, après avoir eu'» on toy u 
a la uiaison. Sa mort -oudainu m*

l'autre rm»n«lu
4 ’est le eli imp 

grande finit il »*.
funèbre < 1 Une

«Quelques n»»t(*s au - c m i*s do la
plume sur cette ii'crnpolu, il Mil
IVxi-tcncc» .hit * d * l|.-»IX CUIll 1 uuf
au-, -»*i nt : uni êt r« • d'a t lalitt

bull (M't'ibr.* hiT'î, 1 - régi-1res
du lt»i|. t...... 1 •. - lient p » n* Il |.re-

»i. ru le* - • pu i * lire .1 la Pointe
L vv. c c -t cupc d. ('aardttu

fal-nqiiu. u
t'u du un n non- parle d'un 

.•(//c lit rc cit'i.i et non - tu L ancienne
II premiere nécropole avail donc* 
etc* agi an lie ;• vaut 1 7 J 1.

.1 faut afer ensuite ju-qu'en 1827 
p en* tro iver une no i. elle liun-fbr-
III turn. Mu 1 *lt au e *, .a lubrique 
;. |iic*t i d Ignace Sam-m un terrain 
cl I. 1 >. arpents en .-upurtioie . pour 
- rvn* pai i.e à gr.a -lit* le cinjuii* r<\ 
par e i i. voir I *• voit 1res des 
liai» tanl- I »r ; 1 ils venaient aux

Hi *c>. I..* I : ru- i arn n 1 l'-.’in. lit 
du livern III* I >.diioU-ie -OUI dateu-

ca t<»n- d> i l'.-l ;
Pi >1 1 du loi intitulé : « Acte

amen laid <*s -taints relatifs à l acté 
d m 'orpomtion du la ci U* de Shcr 
hr**<»l\u >j

Projet du lm intitulé : s Acte 
am.'iri .nt le- acte- relatifs à l’i/i

Su tar day liant a't q u , parait il, lui 
alliait c* ti >it « mi i I u \ t.i. u- siiscepti 
liilitu- nationales.

M (ÎAciNoN u cru devoir trouver 
inutiles les reinur<|ues du députe de 
Loi lec liasse.

Lu reporta je, suivant le gracieux
•nu- du pays, I représentant d»» Kamoiirasku, ne corporation de la compagnie du clic- 

ennemis cl’aiDanl plus dangereux ! vaut pas la peine qu’on s'en occupe mmde f. r du Saint Jean •• t Sorel ». 
que la plupart d'eux -u couvrant du l! aurait mémo suggère déjà,parait il, 
tna-qiie d'une loyauté tpi'il- n’ont au gouvernement, la suppression de 
plu-, surprennent le gouvernement, cuti.* in-titulioii imiougrue ! 
unir ni dans sus uon-eils, pattugun M. N.vntki. n’a pu- été 'un ir*
-on autorité, épuisent -us rc-source- pour le rr/ >r‘.er du Star. 
par b* >r eu pi liD*, et ne se servent J .honorable M. l'AlbboN s'e-t

L •* projets d** loi suivants sont 
ad.u»té- eu deuxième delils*ration :

eu-Uite de leur situation que pour montre presque severe, 
tromper ce uiunio gouvernement et Pourtant le reporter e-t l».»n on- 
noiis faire perdre lus droits sacre- faut, ut nous ne v »y.»n- pas pour- 
que mm- donne notre e.m-DDi juoi de graves législateurs- amuse
hou.........» raient a lui lancer des tuile-, pm-

Louis Ltigu-mx fut l’un cie c o* n* qii.* .-e- raconte i*.- nu valent pu- la
211 ,uin : -27 t 1 aior- que lui glorien-e pliai mge qui cnmbatlit -1 .......... (pion n occupe

. \a.it ..n* i.. cimeiiere. |u mur vaillamment avec. Papineau, Bédar l, S'ils m
Niant' . funime * 1 • • P crr»* divillo luy avant pis donne le temp- de ru

(Jit-le Su i - m 1 1 111 *ii ii-ier,
eô1 * d.*i.au/. »n,

II Mppl
i MMgneililc du .Sailli f’oil til ru, habitants de la

en 
ici •

M .mu. Iè*n
citaiiM* do 
gnour du 
centre, dan 
Col il i l : ..... 11 dit ail plu-

m : 111 >i 1: fol 1 u daugi- lu t 111-
I. vy, dans lu

t n 1 * * lu legli-e (pli tif fuit eli la
*11*» rote de i.aii/.on.

>*n piuri • bru «
|.uir .'but.

Mil I • : ■
«lu la f.briqn 
• ei vit* 1 . Mil» Il
d>* DCOttU'l .
; i niée r» !*-"»>

• pli c*X le encore atl-

* ju no t , t a bl 1 --c'c 10 ii : dur.iioii 
« I’" i.'c* 'lu Lev reiilOU le » 

h* 17. h t- m u t ». c val: e, e i 111 pris 
'; 1‘» l7 u Itiîtî, 2‘A an-, qtiuti i la

fuq.iliat, :,*vo u u è- i|u
s :ei 1 e • • n -ii I du Dit»

*1 vr.ii- uil> bh-uicmt, \* avoir 
i * pi m >1 1 ! 1 1 ’• u n! ■» d» |, > ,*yt

•*'• '*t u * . < 'harlot 1 «< M i ng 1 -
D u 1 m .* 'et * • L tu/. » 1
: 'i**• ' ■•■a’' 1 an- lu corps .!•*- 
‘1 1 f Quebec j par un procès

cuvoir lus ceremonie- du b ipicm»*.
('«» il'enterntl a c-l«* fait un pru-enc • 
de tîiiillaiimn (’nature et de (’h tri -

Pointu du
Levy, lusqucls ont si ur* :

ti. 4 lot: ri K K.
4 ’. ( 'oL’TI IIK.

CI unie Voi.ant, p"** Miss.
Lo terrain -ur lequel su trouve • i 

tue le cimetière de Saint lo u b, 
lortiui |.ai lle .le l’uiiuiuli d 011:010* 
du seigneur ('liare-l. La tra»i-mis 

2dt) si'»n régulier»* de propriété .» la ta 
, il Inique u'eilt ben qu'eu 1721, l’anneu 

même où fut arrête |c» leglum ut 
pour lini'ur les parois-os d»« la N.ni 
\ die France.

4)11 ti olive I aclo de donation ai ma a lie- pesli luuliul I. 
greffe de Herbot, notaire royal en l i 
pi'évosfé de l£tiéb-'c,lc 7 mai 1721.

• u ver , -m la terme 
. un eime lo ju pour 
la i I‘»|I du- o yé- ut 
(.Il • ne. fop' > .’ f il t

les n. >ml*i«*us«*-

ne contusionnent pur-oune, 
Ibmrduge-et Morin |hhii* saavegnr— -’ii- nu mont, ut jumai- )us.pi aux 
dur no- libertés populaires, lin par- pics perdu- dans lus nuage* du la 
lanl do-mm ts du Levis, nous du- pudique, qu'on donne done a ou- 
vioi.s un souvenir ù ce patriote, naïve- impertinences 1 l'eau du ro-e 
homme d « bien. I u pav- s'honore ia liberté d«» folâtrer et de s'ébattre 
un honorant se- mort-, disait dur dan- le champ aiorilu du ropormgu.

soin-
inai-'Ui - e »n 
eu partie .«•

( "«*-1 dan- 
ei 1 ni - plusieurs d 
I M2 4 >n ivtrouv

tie pu i- un i aehet ru iti 
île.

< e uim • i«*i*u que furent

ni'*i eiiii lit .* 1 A—emhléo du «,»11. Ik*c 
un députe, petit tils .!«» t.ouis La 
g: eux, M. Faucliur de Saint dauriee 

Pour terminer eu- note- aieheo > 
cholériques du giqucs, di-011- qu'en IS.'Dt. ap»v- l’in 
au rugi-tie «I»* e«»ndio «in IVgliseuonslrmlu, en h>«7

Saml
fonda

t ion- .111 nouvel c<l l tu e.

A prés tout, ma foi, nous tu 
mus pas si deln-lable-

Nons connui--oii- plu- d'un duput.- 
qui naguère içiioia.l comj lètemunt 
la ...ilet iu .|«- la iuu«se, niais »l<. I

Projet *'(• lui intitulé : A cto
amendant lu -tatut 40* Victoria cha 
pitre 4. intitulé » ; i \cto pour cons­
tituer en corporation la compagnie 
du chemin de for urbain Saint- 
Jean - ;

Projet de loi intitulé; » Acte 
amondn"t lus statnt- concernant la 
compagnie du chemin «le f<*r de la 
vallée de Mi--i-.juoj ;

i*i- lut «lu loi intitulé : ■< Acte con- 
tituant un corporation la ligne de 
tempérance du comté i' Ai ihaba-ha ;

Projet intitule : Art»* «-onsfi
Dmnt un corporation la compagnie 
du chemin d** fur lu j » r* **t <b> I i lu 
du Montréal.

Sur proposition du 1 "honorable M 
llo«s, In < ’hambru -u forme en eo 
mité général pour prendre on ron-i 
dération lu projet du loi intitulé :

Acte relatif aux depui sus de la

n tt.- aain-u | , noms d' n grand unu partie du cimetière do 
n.unlir • d c - m.u s,la plupart sont Joseph est disparue sou- lu 
l’origine irlatidai-u. Dosait qu’eu 
IS;52. lugoiv»* m nient avait eLnbli LV-ten lumuant les terres que 
sur lu- liv .gu-d * i.u.i-, a l’endroit lus ouvrier- decouvr iront la eag » <•" 
même ou -'.dovai anl.uf.n- la ca avait «te onformeo lu fumeuse fum- 
ban. d Pèn -, un hôpital pour les ino (lornveau Ces touilles qui un

lu galerie de la p.- s-u. mais n.» .t .... ” ; ’ ” ,-n. d. vo.r b* Du*.* ru -..rtu*, utn.
. lus souiiru- nu peuvent plus .evut.r oomin.smon chargee de faire une on (llll„. ,,lna,li,.11 vl ,JU„. . ,

a-suz de sediiut'ous pour nous, «!«•- qtlefe coneenumt l>* «*hu,niii du f«*t tr 1** ■» np •• -lu M < ni .</• pi*, t’è

Tonoo lupum attribua ! ! :
Depuis longtemps la Vérité mai l 

fu te oiivoi turnout su- préturunco- 
pour lo Journal de Home ("est *o»i 
droit ut riaoureusement il n’\* a rien » 
dire.

Mai- un journalist.» catholique n'a 
jamais le droit d'injurier un prélat 
distingua de l i c uir romaine ; un 
journu i-tu «*ut II* * I i * p 1 • * n'a pus ledl'oit 
du r.ilouiniiT la direction du Motu 
leur île Home. Ur, c'est i»iou triste 

a con-talur, d. Tardivel, dans son 
journal du 18 avril dernier, accuse 
Mgr (iailimberli, ut le Moniteur de 
llouie, avec un api > ub inqua i* 
fiable.

Nous protestons de toutes no- for 
ces contre la conduite du la I >rite.

Pour réparer au Canada et A l'é- 
tnu gor un pareil outrage, il faut 
renvers r l’appréciation de M. Tar­
divel et cela nous sera facile.

Voici un extrait de ce malheu­
reux article, qui u dû allligur tous 
les catholiques sincere- de la pro­
vince du (Quebec ;

MAUVAISE KOI.
Ia* Joumol de fjuéliee a iuj.ro luit avec 

mu» compl iisUi.ee évidente lu purlidu petit 
enlrulilHi suivant que publie |». M onteur dr 
Home. .In 11) 111 j 1 -

• b** Moniteur de /fone* -'uniprus-»* t * re­
produire l»*s paroles -mvuiil.*- qui -«• trou­
vent dan.- le numéro 1.1 .lu Journal de 
Home

1 b* Journal de Home lu j ni ni n>* \uui 
avoir aucune polémiqué .«vu: I* »loirhu 
di Home.*

« flans la persuasion pi • I * Inmitlde 
Hou te cessera a 1 avenu' aurt jn -. d 11 v 
a plus aucun** raison d • prolonger lu de* 
bal *

Nous a vous - ui v 1 ave. le plu* ,'r.ni t sjiu 
le <leij.il qui a doiiuu lieu i cul m i luill, et 
nous nhe-ilons pas 1 déclarer pi* .mi­
ce- lignes du Monteur il y a du :i mm. 
«aise toi ut a*. 14 lûrtiei.- Voici l'a traire.

Pni-, ia Vértte d onno un récit cir 
»**» 'tancu* do la | olciniqiie *111 venue 
entre V Journal Je Home et le .1/ ni- 
h ur de Home «*l elle déchut* uni* M. 
du- Doux a rai-on, que -a conduite 
est louable

4 Juan t a Mgr ( i.illimbcrl i, direc­
te ir du Moniteur Je Home, d u-t 
trait»* fort cuvaliéiumui.t, pour no 
rien «lire do plus.

\ oiui comment la Vérité termine:

I Noll IV II lO'lh Mlt VII, I II |.‘|| I*
• les feuillus p.vdiie .| *répnl Pou u*i j o- 

1 • '• •• I*• au-*1 peu h .11.11 able .pu* • m dont 
lu M mileur v uni du -»• r.-n 1 •• . onpal. à 

j "gard .f* -on • ..111<*■• ■ >lo J,u ntl de 
1 /bon-

• I. • Ion I du duliit e-t p u un orUnt,
: s.m- doute . mais. 1 un.lent -**rl .1 Itni-

i'al>leiii“ut a fane - li-ir l'»*-pi t pu 1 ^u». 
aux inir.'.iux du Monteur N un-

pi • le 
en l -uir

la t 
-yn I ji>11 i * 

uouitu du
<«» iima

.«iiLriin m ri: ni
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table, très

avant dans ia nuit, voici venir une 
pauvre tuinnio un retard lus habits 
un lambeaux, pieds nus, et un petit

bien

La pè’erine fit lin pas pour su 1 ,* 
retirer.

— jo mm* indiscrète, bonnes gen-.
Dieu vous benisse quand même !

— Du tout ! s’écria Yvonne ; pu* 
nez place à table,et réconfortez vous 
avec une tranche de laid et un go 
bolet (i•* cidre. Il lie ser.i pas da 
qu'un a refuse l'aumône dans lu 

_ . manon du l'nptculloc.
|)| à II V IC I 1^ j1 Mme d'Lgoulas se Higiut avant de enfant su-pemiu à -on sein

i.llililjxi picmiro pUi l au repas ; puis, âpre- » Quoique vous arriviez
avoir mange quelques miettes du tpr l, pauvre chère femme, soyez la 
pain et mouillé scs lèvres dans le hieiiveniio. ..
g«»bt»let qu*Yvonne lui avait tendu » 1*1» il la prit | ai* I.» main et 
elle rapprocha non siegu de l.« vn-tc conduisit pie- du feu. 
cheminée, et dit en regardant le- ». l’ivs du feu pour-e réconforter, 
serviteurs qui la considéraient avec au-si bien que su» petit enfant. Kt 

, une sorte du surprime ; l’enfant -miriail aux gens d»* b» min*
i Je veux payer votre * “• son * ini- elle ne voulait pas mat»*

'(' i êles-votiH?demanda vivement ! l,ur P,UM ,’cuu ',0,‘ cantiques, get 
" !"»l('lrciiie, «.n marchant vers lu M»1 •w*" ,u charité des Brelon-

1 <»u v»* f b- venu, cl leur promet In bénédiction « ! i v i -
*( ■ lit la viuillo ^ vomie, i.ur- ,,t)*

— Oui, chantez î chantez ! report 
dirent les serviteurs du chàtcnn.

Mme d’Mgoulaspos-edait une voix 
douce ot sonore ; elle t.onimem4,*a 

à l'cganl d’une*pauvre tille • «Saint Pierre disait 1 Jé*u» :
“:"'1'h'fontaine en toninine puiser * —Irez vou- on Ba-*e Bretagne,
"i luiiuciileuMu qui doit guérir les mou Dieu t 

}"ix ilttf*;i iiièru a d( ini aveugle. ' •—Pierre, je n’irai point ci» Pas
" > '"nno. d,| |0 imlofrenior on j ►o Bretagne, les hommes n’y sont

point entropies, ot l’eau y est lévrè 
ré.

• Saint Jean disait a lu Wrge :
» Irez vous eu liasse-Bretagne,

chère Dante 7
• —fin Basse-Bretagne, l’irai de­

main ; un grand uiui m'a invitée.
» la» lendemain, dans la paroisse 

du Plouignoweu, on entendit le mé­
nétrier sonner chez un digue chef 
de famille ;

• Chez un digne chef de fstniih* 
pli était bon pour lus iniserubles.et

I » (gueux, al rs depute du ont fourni a M Lotis Frechette, U 
D u . hu.-t *r,( l’ancien comte.* poule lauréat, lu sujet d'une uiuou

Vaillant galion de dix huit ans, et yeux de ces lid. les servitems de 
il donnait u -on Imnuuiir un )>an- Notre Daine. ^ 
quel, un siiporbe banquet do noce, ^ vomie parla 0 abord, 
ml il avait invite* tous ses parents.et — Moi ci a 'uns, .lit du*, .lu'oil 
aussi lus pauvre*- qui -ont lu- ami- chanté l’bospital.'té _ bretonne, dans 
Ju- -aiut-.

» 4'uiitiiii' il- »*laient

pnui
pui- qiio-nous l’avons proclaim* spi- 
1 11 U'*l >*t ub» j II lit !

Tel (iénilté »JU<* lions IIVOII- post* 
dan- lu monde des pui*s<»nuliD-s du 
haute cote, aurait oxp r»* dues -a 
I>»','(te ob-curit»*, cnil*»* deux péri»» les 

rent lieu dans lo temps du cimeliure mal (iigurcus

. . - , , ücei»J ti­
de* (Juébec, Mont rêal, Ottawa ut t.«-r<il»* * -• i le-»■ 1 pi*, .iu-*c bu*ci .pi.* ;• oie 
Ouest.» Le proj t est adopté par le i.clu ô** • t ma..oiiln>|u»» «Ici 1.ina l.i, a pri- 
uoniité sans amen bntent. »*t la t toi -uns-« baui»* mus comproui-ti.irit»* protuc
-iÙT»iu luctui-u est five à dumain 

L» Chambre -'ajourne A demain, 
-ne proposition d»* I honorabl M. 
Mentidry.

Vou- nu faites nul cas du nous, 
iais-ez nou- donc un paix alors.

lion, ut un on cli»»ivhc '.*ii '.tin .1 i.i.r»* .«.*- 
copter ici coinni** l'organ»* au moins olli- 
c eux du >uiiit-Suv t*.

1*11 bien, lue-sieiirs d(* la ViTité t
voici la vérité vraie au sujet du Jour­
nal Je Home ol du Moniteur de Home

. I S.«%# «Ufc-Jf Kb Jfc» I lé»l »!•»■< <

pla­

in

château où elle s’exerce lo 
largement.

l’ut-, polissant le p « lo f Ve 11 i 01 
coude :

_N'c-t-elle pas piuti-u toinmo et
j.ilic tille, ia pèlerine de 
miraculeuses ?

trouverait au combat avec, -a ban 
nier»' I»rod* u d hermine.

Dieu le garde de tout mal ! tit
la pulciinu ou -u levant.............Adieu
1 tou-, » c mime 'lit le -ami cauli 
Iu -, 1 vous revoir au paradis !

Ne qu tu /. p »int lo chateau m

a--. /. t<». d.* von- reine t»c en roule 
: u pivmb*r rayon du soleil !

{.•-route- m’effraient un peu 
la iiuii , dii t» voyageuse» ; uuj *n- 

vou- causer le

RAi'l L DM NAVKK'Y 

XJ

i.’km'mnmk

....... •** lu v i»*illu Yvonne, pur-
11. >1- d» me* t* im> u t ù cette jetineitse. 
-. b*i*c 1, la ne ri*, dit la pèlerine 
'•avançant ver- lu vieille femme;

. '' 1,1 premieie loi- ciu'on s»» mon-
'l»ir ,| il'.» •Il-il .'Lia.» A1 I I .«

. . ...................v palefrenier on
“" '•‘iil tout l.ns ù lu vieille l'uni* 

’ souvene z vous point des
‘dations de Fri mol ? 

t,., • T10 cruignez-vous d’une
""" t l.-t-co que nous nous oocU 
1 "»- ce soir dos grandes affaires 7 

• ■ • m. --iours de Ibihan-Fotilda,
* "h! iti- ot .lu Couedic vont ils

",m,h enrôler ?
*!' n,! délie, dit le palefrenier.
■lui- passer lu charité avant 

KoUoiicc, répondit Yvonne.
" i vou* cousullica IN imel_......Frimel I

^ 11 >'4> quittera point son msttre I dant lea biens croiasaient, a mesure 
l*0,r.......... D’ailleurs, je prends | qu’ü taisait l’aumôno.tout «ur moi. | * Or, il avait un ffia unique, un

■ —Mango/, et Intvez a votre ni-o , 
c’o-t livre plai-ir iju’on vous s«*rt.

r Je n’ai 1 >i font ni soit’, «nais 
un»* grand amitié pour vous ;

». Mais 11 m* tendre amitié pour 
vc> s qui m'avez invitee du bon cOMir, 
qui m'av»*/. invite»* K«ndrement A ve­
nir aux noces de votre tils.

- Mon (*(i*ur ne -e -ont pu- du joie 
du v.»ir toute voir»» compagnie , mon 
fils Jési s, de voir lo- gens si cltari 
tables.

n Fersonuc ii«» nous reconnaît,hors 
coiui <| 111 n ms fa * t I aumône ; mille 
fois Ih iik* soit uct le maison î A vous 
revoir un paradis !

1. 4'e cliun’ a • D* fait au ciel, dans 
lu palais de Trinité, sous un buisson 
chiirg" de rose (pu embaument, le 
paradis. >

liü pu'crine s»» lut, et croisa ttm- 
(bjHluinenl ses mains blanches, en 
baissant ses veux brillant<*. Mlle 
avait ti n 1 de chanter depuis long­
temps qu’on l'ecoutait encore.

avec sa robe de toile plis-ôe coinin'* 
celle des paysannes, e-t p u- belluoi 
plus enviable quo les dame- »l<* la 
cour tlt» Versailles.

— Mlle est -1 pieuse ! ajouta une 
jeune servante.

I*lt si charitable ! reprit Yvonne.
Vous avez parlé du lvcrgh»-. qui de 
chateau »*s; devenu f.*rnio, » ! de 1er 
me toinb** eu masure; ne -» ra c» 

t» ntaincs point de tout»* justice que notre jeu 
110 uiuuquis relève lus tour- ruinée-

l'.iiir bulle tille, ju nu dis pas et fasse rebâtir I»*- murailles de la danl, p 111.>* qu u
non ' léphqiia le palefrenier; cola cour d’honneur 7 Ah ! la elièi o Ante moiiiuro em luirra-.

la saute tout d'abord aux yeux, **t -i du Don Dieu ’ -i elle no peut offri 1
elle allait jamais sur le pont de* Feu- au pauvres que le pain n »ii de la
ze le jour ou lu- » pcnnoies » vont table de sou père, ave»; qir lle 4*.n»t 
attendre le- jeunes gen- qui duvien- la voit-on donner su- soins aux ma 
.Iront leur mari, je sai- bien qu’elle j Indes du pays ! Un devrait I'uppe

1er l’ange de Kei’glns.............  t^uan.l
lo petit Louësik tomba-tans i'ctaug 
un voulant cuetllii* des neiiuphai's. ! d M<ro:il:i«. 
i.e l'a t (*llu point sauvé e> lapporlu l'an li- q• 1 
dan- -u* bru- a la chaumière »i • io- 
son ? Si (|iieb|iio vieille luiitmc piu- 
»le mourn (teniande qu'une unie chu 
niable I as-lstu dans st»n agonie, li»

saintes visions évoquée* par cette 
pieuse légende passaient devant les

liouverail mieux que pas unel'occa 
sion de plisser lus rubans de son ta 
blier ; mais I » c insigne de Fri mol 
♦Mai du n** laisser entrer pci-onne 
sans le mot do passe.

— Il parlait du* homme*, Joson 
— Vous l’avez pri- sur vou*.Yvon

blo éclat ; lo- lourd- rideaux tires 
devant le- fenêtres inturuup'aiunt 
presque absolument lu clarté.

L’espio'i ne tarda 1 a-•» *0 tiouvor 
placé pré- d'une croi-ui* du rez dc*- 
chui-sec Joui le* ornement- arc In 
teduraux rejoignaient presque un 

1 r 1, dit ) vonc.u : ne sera t il point balcon formant -nitlio et découp ent
se- trèfius lu long de la galerie du- 
armures.

i.«» mendiant -’uccrochu le- leux 
mains à une ouvuituro, posa -es 
pieds -ur la f'onètr *, et, ->» -urvml 
de chacun de» orneiuonls comme 
d’un nouveau degr»», il monta |u* 
qu’a ce qu’il lu» fût j»o--ible d’ern 
lumber la b ilu-tra le d • pierre et de 
pas-or du l’a u tro e«»t«*.

l.a fenêtre se trouvait a demi fer­
mée »* . écartant lu- rideaux, il était 
p»»—ibludu vo.r et d'en ten Ire ce 
qui -•* pussuil d ois ia -aile.

l.a jh»-i 1 ion de l'u-siirier offrait

Ne cu.ignez rien,tit un»* -ci*van 
te, j»* vi.u- coderai mon lit do* <*t je 
partagerai (•••lui d’\ vomie. Nou- 
tio .s ;u\..ii m. tilt dans la maison ; 

1 i aube, vou- -ciez libre de conti­
nuer vot• u .-ami voyage.

— l'a ccplu .1 .ne. répondit Mme

ii'<
u -u disposiu l a pro- 

I micale hospitalil»* des eet avantage qu'a la première alerte

— Ml la \ ici gu sainte mon saura u ta s’ngunouille prés dose bt clos 
gre.

servit»*':» <l>* Fontcallu»*, lorcol. 
ex» eu ant lu plan qu il venait de 
form r. - * gli—a*t dan- I ombr» 
parvenait a gagner la partie

et
d(l

i lui parle do Dieu au—1 bien que eliuiufin donnant sur la 1 »rèt
dau_Ne craignez point que je l’ou- lu ferait lu cure de Lignol lui même.

hlie, répliqua la voyageuse qui avait «J i’cmi soit ultnqu»*(!an* le pay-d'.ine 
entendu la dernière phrase ; -1 j'ac tnuiivai-u fièvre, elle ticcoiiil .-ans
payé le pain et le cidre Vun canti | crainte du danger........ Ou m'utlir
•pie,jo 1.10 souviendrai tie■* gen- de lu me même pu’elli* nu redoute p:t- 
ntnison pr«*s d«s madones des f’on 

,1e recommandera»laines liéme- 
: « u Seigneur le jeune marquis, je 
nommerai sa future épousé»»

—Comment ! vous -avez 1 deman 
da Yvonne.

— la»* fiançailles de Clement de 
(iuer et de Malustroit, marquis de 
Fonteallec. avec l’héritière de la ma 
sure *de Kerglws 7 Sans doute. Il 
n’est pas une filou*** »*n Bretagne 
qui n’applaudisse au choix du |t*uii«* 
seigneur.

-1.’’est de tonte justice, répondit 
Yvonne : la tille du vieux comte,

nu redoute 
l'entrer chez la Koriganu, qui jette 

lies maleflces et appelle les déliions.
Uni, oui, c'est une suinte ! répé­

tèrent en elueur lus serviteurs de 
Fonteallec.

• lit -ans doute elle aime la lire- 
tagn»* et les pauvres gen- de son
pays........  reprit In pèb rino ; elle
liait le- gabelou* aillant que .votre 
muitro lui-même, et, l'occasion ve­
nant, elle *0 déclarerait contre eux 7 

- L’héritière d. Kergla* est bra­
ve comme Jeanne lu rlaïunu*, dit

Au lion tu se réunir dan- la 
salle d" i. z du-chaussée, le-gentils 
li.uiinio-, -m- doilte afin de * i«olur 
davantage, avaunt choisi |*our I tir 
du.iburat i.*ii u n»* immense galerie 
sit uee au pruiuiur eluge, et dan* la 
quelle le- l’ *ntettlleü renfermaient 
depui- Euiguos ..nuées les souvenirs 
héroïques île leur famille.

1 »» lot.g du- murailles *0 dre* 
ament d’enorntos urniuto* lui es |X)ur 
d *-g* «i.t-; des portraits d’aïeules 
roide* et *olenttollea dan* leurs ro­
tin du .aiiipns ornaient deux grun is 
pannuriix a o*»te Ji) « rap­
portée- le toutes les contrées où la 
eiiuvalei io avait étendu «es conqué 
tes.

Yvonne en s'animant, cl quiconque ( Lu* lumières pla ces dans cette
Bretons la galerie repundaient au dehors un fai-devlucerail la guerre aux

lm serait po--iblo do icprun Ire 
son ('licinin ut du d 1 -para i 11 e comme 
un iMiiilpiquo.

— lion ! murmura Torcol entre 
ses dents, j* vou- connais tous, mu- 
genlilshoir.ine- , si vous avez votre 
li-te de- signataires d.» l'union, je 
ferai la mienne...

Kt san- doute elle ira plu- loin
que la vôtre ............ Von- vous agi
tuz comme dus frelons, ut ceux qui 
vous poussent à la bataille en seront 
peut-être le* premiers déserteurs... 
Je ne parle pas dos trois fidèle* -ur 
vileur* «.* roU|K*s autour du marquis : 
Monllouis, du Couëdie, Tzlhouët 
jouer.t la mémo partie ; mais voici 
MM. ilerviuiix et Mol lue, I teins 
Couëszin de la liéraye, les trois l’ai 
houét de lioi-har.ant, les deux Foui- 
da, cadets do Kohan, le chevalier de 
Lonl.v du t’roco, M. de Gouvello, 
MM de i.a lioessidre et de Kerau- 
tré........

(A Continuer.)
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Laissons lu parolo à YOuereatore 
Roman», du K) avril, i|ui d’apré* M. 
Tardivel lui-méino.est lo soul organ» • 
aemi-ottioiol du Vatican,

réss dan* des journaux étrangers, 
ont donné liait, ce* derniers jour», a 
un désagréable incident entre deix 
journaux qui »«* publient ù t«omo, 
lo Journal »*i to Momttur <le Morne

• Noil'* re : rot ton* .lu «ievoir dlro 
quo I o Journal Ut Monte tYn nas »ul- 
vi, ii cotlO occasion, unu ligne do 
conduite r-’gulièru cl errante.

» .Si, in mijot do coa correspon­
dance*, il avait motif do ho croira 
offense, il y avait moyen pour lui 
d’on appeler légitimement n l'auto 
rite supérieure, qui aurait pourvu 
aoloii lu jn (ica.

« Au lion «la e U, il a préféré «ai* 
rir lo public do ho* accusations, la» 
faisant dégénérer on uno discussion 
do naiuro personnelle et, pour co 
motif, trè» délicate ; d'autant plus 
quo co* iiccuMutions nVliiient ni cer 
tainca ni prouvées,nt que laporsoniia 
u'tuquée appartient a la prelaturo 
romaine. Il fallait en outre relié* 
ebir que, en inollunl en doute l imé 
grilu (/u iontd) «le» doctrines libre­
ment proie* e es et pacifique ment 
répandue» a Rome par la presse 
catholique, on on vient indirecte­
ment a frapper l'autorité »ui réiue 
elle-même do l'ftglise, qui la tient 
sous *u vigilance et lui accorde pro­
tection et laveur.

u Quand le Journal Je H me »’e«t 
employé à défendre le* intérêts do 
lu religion et «lu Saint-Siège, il u pu 
mériter do.* encouragements et de* 
elogo». Mm* du moment quo sa cou 
«luito doit servir à briser l’union si 
u«*co.«*aii6 entra de* journaux «pii 
détendent !.i même et 1res noble 
cause, O'i ne peut s'empêcher «le 
luire res*oriir que cette altilu le e-t 
tout autre «pie louable. »

l’appsrsil, qui était présent, con»i 
d* r» l'étal du général, comme dé- 
«espéré ; il peut vivre <| i*«
mnia, il peut‘aussi mourir dun* quel­
ques jours. Il dit que le général 
mourra suffoque.

assez d'influence sur le» FiedsNoir», 1 H »’elèvera *ubHomout un II t «le 
i*our le» garder dans le devoir, et | ssng dan* sa gorge, cause par une 
noire arrivée ici a produit un très | rupture des vaisseaux eangnns et

certains de leurs alliée À attendre 
les événemonta pour »e joindre à 
eux. Telle est actuellement la ai* 
tuation,

» Le père Kaeombo, avec lequel
• Quelques corrcpondunce*, iuse- , nous nous trouvons À Üalgsry, â ou

bon effet »ur toute la iMinulatiou. lu mort son suivra.
» Un Sauvage avec U _ * ‘ai cou

versé (pur interprète bionjuntundu), 
ne savau pas ou tout qui nous étions 
jusqu’à présent, tous les soldats que 
le» Sauvages ont vus portaient Plia- 
bit rouge.

k Je connaissais, m'a dit mon Sun 
vage, les solduts de- la grande reine 
blanche, mais toi et le* liens qui 
êtes vous !

k —Nous sommes les soldats du 
grund'uère blanc i

k —Eus vous nombreux ?
• —Au»»i nombreux que les brins j

CHltONMJlK KELUUKISE

Ouest iorganisjr, \ la B-isilique.1»* 
uxeroio»* du mois «le Marie, qui com 
monocronl, vendredi _ .Le
clmnl promet d'être magnifique, et 
b ni nomi'ie «le prédiittloin* so fe­
ront entendre durant ces oxeroi-o*.

La première communion aura lieu, 
lu Basilique, le 21 de mai. La

d’herbe de la prairie
. -Ah l.......

I' lui mémo, perd beaucoup 
i'o i pu-siige , pur sa couardise 
>l'abord, car il no *orL jamais qu'en­
toure d'une garde prétorienne de 
soixante hommes, et ensuite par 
l'impo*»ibilite où il te trouve do 
remplir les promesses qu'il a faites.

• Pour moi, l'insurrection peut 
être oonti leiee comme terminée, il 
y aura |-i obablem ni de petits ci 
gageiuoiits, des pillages locaux, mais 
dès à présent on peut faire la part 
du feu et la rebellion est circuits 
dite, x

continuation mua lieu, lo le demain, 
le 22.

ter piété*. Il est parfaitement à 
l'aise sur lu scène, s'empare do son 
iiialitoiro, vous Peni|Miigne en «toux 
phrases cl lo tient aUenlil jusqu'aux 
derniers mots dus réoil* qu'd lui 
narre.

• loi Moiicho • eat une délicieuse 
petite place de litière lure écrite pour 
les gourmets avec un esprit incro­
yable.

Un couple est rendu il !u mairie, 
en (ruin «I « célébrer la dernière ce 
rémouio du mariage. U ou mouche 
importune »'un vient agacer les nerfs 
ut le nez du futur. Il rugil, »o remue 
en tout «en*, et dans ton impatience 
ei moi dc»ir d'occire la mouche, il 
Huuquo un malu-imil soutilol »ur la 
|o te do »u lulure et tout e»l manqué. 
Un autre qu'un beau-père eu au­
rait ri ; celui-là u'entend rien, pas 
plus que lus autres et inet l'imper* 
liment à la porte. Le futur gen Ire 
rattrape sa mouche. Il la lient !

Jeudi prochain, aux lTr»ulirics, 
Mlles Rochette, «loQuebu-, *-t Rive 
riu, «le Levis, prendront le saint 
habit, (voile blanc).

Sa (jruIideur Mgr Fabre « »t parti, 
de Montreal, dimanche soir, pour 
Kingston. Jl -en de relot r, à Mon - 
réal, vendredi soir

Sa Grandeur célébrera, le premier 
n ui prochain, lo douzième uuuivor- 
suiie de sa con*écratio i comme evê* 
«jue de Montreal.

L>e conflit anglo-russe
Un remarque quo,malgré l'attitude 

belli pieuse do lu pre**e de L«>rt 1res, 
il semble «jue l'opinion pubiira**, un 
Angleterre, *>.t dispo»se à ne pu* 
pousser a 1 exirè n«* I*--. obligations 
que l'ulliuic * afghane mfl.ge aux 
Angiuis.

Le Daily Suc*, organe ministériel, 
et représentant tidule de la politique 
a *a foi* bourgeoi-e et ».-rni ru licule 
qu. a exerce une si grande influence 
■-ur les dominées de T Angleterre de­
puis l ivèneme-t «lu cabinet Glud- 
»t me, semble aujourd'hui trouver su 
lisfai-antes le* n**ur iuce* pacifique* 
que le gouveruomen t ru»so no se re­
fusera pu* certain, ment dé donner 
aux Alignai-, upr««s avoir infligé aux 
Afghan* l’eclioe que I on *ait.

Il n ti.*t pas possible, aj >tiiu le 
Daily y*ic,s, que la réponse du g<»u- 
vernerne' t ru.-se parvienne a Lou- 
dre* avant une qumzuino de jours, 
puisqu’i I faut demander au general 
Komun-if le* explications sur les 
quelle* sera ba»«*o celte tunonsc.

Lo ministère somb e «Jonc désireux 
de ga gner du temps en vue «le fa­
ciliter le revirement qui, selon lui, 
ne tarder» pu* « s’opeivr dans |«i« 
disposition* des Anglais lorsqu'il* 
auront mûrement rédëcbi sur le» 
conséquence» Je la guerre que le* 
politicien* de* c ub* déclaraient hier 
• névitnbie. Quinze jour» do ré 
flexion, c’est plu* «qu’il n’en faut 
p-'Ur calmer i effervescence popu­
laire.

La plu* légère expression de r«*- 
gret* Je In part de la Russie suffi- 
rait. nous le croyons, pour rendre 
l'entente plu» facile. La Russie leur 
accordera t elle cette petite »ati»fac- 
lion d’amour -propre ? C’est proba­
ble.

A ce point do vue, le Duly AVtv$ 
ne »•* trornpo pa«, lor*qu'il affirme 
que les dernière* communication* 
«lo Saint-Fètersbourg autorisent de* 
espérances pacifiques.

(•AtJKIKL DL.MO.V1.
Tous les jouinnux ne parlent que 

de Rtel, «pii c*t san* doute l’âme «lu 
mouvement insurrectionnel pur son 
ins't Uctioii, par »•«n uloquenue, pur 
«e» airs «Je prophète, par l'i.mi>ir«- 

i nil exerce sur lo* Méti-, Mats 
Riul est »ui tout l’h unnie pie,
l'ugituteur, l‘orguni*al«‘ur. Le cii- f 
militaire, l'homme d'action, c est 
(jubriel Dumont.

Ad reste, c'e*l Duuio it l«ii-méute 
«pii u entr.-iine Riel dan* c«* m mve 
ment. C’e»t lui-même qui.l'éié der­
nier, o»t allé le chercher à Suint- 
Vital pour lui demander <io -e me: 
t« e a lu U-te des M «-lis.

Dumont était un riche traiteur et 
I' 111 de* plu» intrépide* « ba*»eur* 
de bu ill s «pu aient parcouru le» 
plaines du Nord <J i«-*t. Sc*» proue» 
*o* »t)nt légion et lui «ml valu de 
l'ax-cndant parmi le* »iou* « t chez 
tous !«.** sauvage*.

Sa famille est nombreuse, ire» 
uitneé, les Méti» et Je* Sauvages.

C'e»t Dumont qui conunauduit le* 
Mt'ti* dans leur rencontre avec le» 
soldats d * Croziei, au lue des Ca­
nard». Il 'avait quo If'J homme* 
contre 140. et ci-pou ant il a réussi 
à en ma-sacrer une pariioet ;V mettre 
le ie»te on déroute. Un «le *»e» frères 
est tombé ce |«>ur la a »e* c«ôtés. i u 
soif de lu vengeaw.v »’e»t emparée 
•le lui. et «léjà bien d * victime* «-nt 
e'é immolées.

C'e*t encore Dumont «qui coin 
mandait le* Métis d-ms lu *.ing ante 
bataille «le vendredi.

Le dénouement ne saurait être 
douteux, mais 1 heure o»t passée d«j 
se luire illusion. Nos chef* auront 
besoin de toutes leurs ressources et 
nos soldat» de tout leur courage 
pour lui tenir tète et dompter lu 
rébellion.

Le roi ijé«>|H>ld a envoyé au Pape 
uno belle et sympathique l> iro au 
sujet «Je la nomination «le Mur Fer­
rai u «t de lu question du Congo.

Le séminaire «le Trêve* vient «Je 
gagner son procè* «-«mue l«.« g«» iv«-r- 
nemenl «pii, en I>s74, avait s-ii*i 
tous le - biei * de oeiu «; ai-on • t' 
ducation.

1^-j nouveau Nonce «le RelgiijUe, 
S. Exc. Mgr Ferrais, a été coi.*.»c e 
aichevèqito «le Titessal<>ni«[Ue, di­
manche, 111 du present m«>i»

( ’’est ai. Km. le cardinal «Jacob.ni, 
•ucrélaiiu d'Ktat de '^a Sa ul«.*tê, «qui 
a ac-o'iipli ia céreiiiOiiic «lu s ci\-, 
dan» »on egI• so titulaire ' it-* 
Mui •ie-dela-Victoire

Ll SOIKKK DE MKU4 KKi»l

A LA SALLE JACQUES-CART1EH

ioiVüllt

NOUVELLES GENERALES

L honorable M. J. Bluncbel. se 
cietaire provincial, a été nomme 
mumbie bonoiairu de lu société de 
géographie commerciale du Bor­
deaux.

«Sir L. Ti I ley était un 
hier.

peu mieux

L*iii»iirrei-tion Au Vord.Uncat.
Un lit «lai.» une corres|»ondance 

odies-ee du Calgary au M<jnde :
«i Le* cau»os do la rebellion sont 

multiples t-l je crois que certains 
agent» d«-s Sauvage» méritent une 
euquete seveio, pour avoir mi» le 
gouvernement dans uno position 
l.iu*su «>t dangereuse. Ces bruits, je 
le- avai* «b'*j« en ton lu* a notre pas­
sage a Winnipeg, mais jo n'ui pua 
vouai vousin parler uvant d’u\«iir 
vu «le me» yeux les choses dont on 
ino parlait. Toutes les tribus sau- 
vâges,qui ont été traitées suivant les 
conditions, sont restee» ti lèlcs.

s Le gouvernement ignorait cer­
tainement le* spéculations faites en 
son nom, mais il est parfaitement 
prouve «pie, dans ceriums districts, 
mie ururde quantité des provisions 
destinées aux .^auvuge* a pa sé en 
d’autre» mains. Los Sauvages «ont 
de grands enfants, pour lu plupart 
incapables de se procurer par •• ux- 
inclue» In nourriture dont il» ont

Le comité de* citoyens s’occupe 
de- nouveaux arrange ment» surve­
nu» entre la compagnie du Facithpie 
et te fJiand Tronc, au sujet de 11 
propriété du chemin de fer du Nord. 
Une reunion a été convoqueo pour 
considérer ce» arrangements et »’en 
tendre sur le» mesure» .i prciiir» 
dsn» In circonstance.

besoin, «Jepui* que la chn**e leur fuit Facitique canailien, p««ur lu semaine
.Ul'....« I «*l'im II >‘i« mill ni.l aluilu Il7'l

MM. le Dr Laberge. J. II. Lefebvre. 
Z. Pouliot, J. P. Legrand, L O. Pu 
radis «-t Pierre Lefebvre, ont été 
nomme* commissaire» pour la vente 
dos inpicur», pour Iri&o, respective­
ment dans le» districts de Hunting 
don, Shettord, l'Isiet, fionuvutiiure, 
Richelieu et Lapruirie.

x
La Cliumbie J’A*-embieo do ia 

Nouvelle Kcoh»u a adopte un bill 
accordant une )«en»inn annuelle de 
cinq cent» piusl.o» u lu veuve de 
l’ancien homme d Elut,Joseph liuwa, 
Muduinu IloWe est pauvre.

Les recettes du chemin do for du

A»»urément, le» jeune» 
être tiers de leur œuvre.

Nous annoncions, il y a quelques 
jours u peine, uno soirée littéraire et 
M usicale, organisée par M M M u un, 
Uhu*»e, I)e»une, C'hapui-, i‘e«b-tier, 
Bel 1erivu, Fontaine et q«iel«jnc- n .- 
1res dont les noms nous et-iiappcn', 
au protil de» famille» du tt* b-* \ oi 
tigeurs «Je Quebec.

L'e.» jeune» dévoué* p u vent eu«» 
hem eux de ce qui »'o-i passé, tnei 
c l'edi.

Le* a •plaudissements fiequeut* 
do l'audiloiru ieur oui prouv** qu<- 
le ir* efforts étaient couronne* tse 
succès.

Cette lete littéraire cl musicale u 
été préparée on ire.» peu du temps ; 
mais, on y u mi» de l'enir/iin, et le 
prés-dent du comité d'orgaiii-ulion 
ainsi que M. C'ha-se et M. Deseuno, 
entre autre*, ont été romurquablo 
muni actifs. Lo sucuè» «le celle 
som e a éie complot sur toute la ti 
gne.

Le programme olail riolie, très- 
riche, un «le* plus beaux qui »e 
soient tait» à Quebec, et lo» partie» 
en étaient agencée» avec beaucoup 
d'art.

La fanfare du 9* a joué do fort 
beaux ans. On y su n luit un soutllu 
do nalriulisiue canadien. Klin ne 
pouvait mieux choisir»e* morceaux, 
pour rupp«*ler lo souvenir do* bon 
copains qui s«>nl allé» se battro. Lu 
premier était uno * Marche Mili­
taire k ; io second s'appelait •> La 
Kevolic k ; une valse, » La Rus • » 
du Métra, donnant probablement le 
«uilvei ir de quoique eiapejo; eu-o

Kntin, un gahjp, le • Triomphant » 
couronnait 1e programme. Pour 
ceux qui ont suivi «Je pre» lu »li»p«» 
si lion de ces pièce» il y a tout un 
ni'uidti d'idées.

La fur.fure du 9* ;« fuit beaucoup 
de progrès depuis l’an ci nier.

M. Citasse a uno mémoire qui le 
sert biota. D u du le «, «lu peetus 1 
duiheurou»omunl la nuluru ne lui u 

donne qu'une voix trop faibb-.
L’air «in l'ojter» «• Lucr. ziu B»r 

gin ». a clé chanté pur M. Dorvai.
M. Dorvai u une voix ngicub «-. 

Muis, il devrait rompre avec le* ait» 
d’o per.i.

Il n’u pu» l'uinpieur que demande 
la grundo période i«armoni«|UO d< 
Donizetti. H est froid avec cela 
et le» accent- insj iré» de celte mu 
siquu divine, duns -a Louche, emeu 
vent raieiiient. Qu'il sen timim 
donc a lu iiiodo-te romance, ou en 
euro au couplet d'opérette, ll le

Oh ! il va lu (lier Ionie mont, à petit 
feu, pour lo .11 «I qu'elle vient de lui 
faire. Mais le calme «* fail, et pon­
dant «|u'ii tient su mouchu d«*e «on- 
sidérai ions plus humamiairos a«»ail- 
ioni s«»ii cerveau.

Apres tout, oilo lui a rnndu un 
lier -urviuo, ctslfe mo-icho. Sa tu lu ru 
éla-i obèse, sans elcgunco, uno iui- 
dour ou un mot. I«o voilà libre, de- 
livre d'un véiilublo esclavage, ll 
run 1 ù la mouche sa liberté, lui con 
suillunt du «‘en aller bien vile, bien 
vite, car d'untre» peut être allen- 
ilont leur liolivrancu.

Colto petite fanluisie a réussi à 
merveille. Rappelé avec chaleur, M. 
Routine» a donné • In Chasse ■ une 
uu'r» pot-su» non moins bolk.

Un chns*our veut tuer, au uioin» 
u i lupin. II putt. Il on tient un au 
b-ut de son fusil, mai», il songe 
q l'apiv» tout, ce lupin, tout comme
I homme, «but avoir lino famille, une 
femme, de* entant», «le» sentiment».
II n'o»t meme p«* uufl-i méchant 
«pie l'homme,

Voil-on dan» la gent lapine, «le* 
guerre» effroyable», «io» dé.*or>lro» 
nombreux, do* nolitiquoiir» *pô< u 
tant sur lo tré*or public, «les f. inimm 
qui se jettent dan» un luxe in-mi 
«tu» misère* continu chez lo* hom­
mes ; non 1 ll estime «pm son lupin 
uteri'»? «le vivre, «*l dans sou grand 
•m oui* pour le* hôte», il lo lai«se 
s’o fuir et son lupin court encore.

Colle hi»toiro est merveilleuse 
in'*i:t écrite on vers do* plus gru 
choix.

M. le juge, avec son talent «lo bien 
dire u réussi a aguillardir son audi­
toire avec ces polit» chef»-d'oeuvre 
pendant uno vingtaine du minutes.

I.o (Quintolo k do la « Somnam­
bule » do Bolliui, chante par Mlle* 
Lemelin, V'an Felson, Martin , et 
MM. Beaudry et hélournoau a été 
ruppoiu a outrance, il méritait de 
I ci ru.

l.a mu-ique largo de « la S tnnam 
bule b a élu suvammont interprétée 
Ia» nuances ont été ol»serveus avec 
nrt. Kntin, do I heureuse combinai­
son do ces cinq voix do Mlle Lentelin 
(soprano) de M. Beaudry (tenor) du 
Mlle Van Felson (alto) «Je Mlio Mar­
tin (contralto) et «le M. Letourneau 
(basse) est sorti un morceau d’oporu 
qua te» théâtre» d’outre inur n’otis- 
sont peut-être pas dédaigné.

Le « R itideuu du Reporter » u été 
eulew. M. Beau-lry nous a donne 
une iJeo du la manicru dont ou fait 
le chant à Montréal. Si tout le 
monde sait ainsi chanter chez nos 
voisins, nous pouvons rabat ire un 
peu de no* pretentions à vouloir pri­
mer un cette matière. M. Beaudry 
avuit été remarqué dai » lo ■Quin­
tette.»

Sa voix a du l’ampleur, des ac­
cents pleins de chaleur, et une tona­
lité de parfaite justesse. Il u infini­
ment. de goût, sait rendre avec le 
sentiment convenable, le* elans éter­
nellement sublimes de lu musique de 
Bei li ni.

Lo « reporter » de Falinitcü, n’a 
pas du tout lu caractère du style 
Bellini.

Lu rondeau do Suppe est lo*t«-, 
pimpant, brûlant même, pressé d'ar­
river au bui, tievreux oommo lu siè­
cle, rapide et volatil comme l'«deo- 
incite.

ll iul.uit un lulo.it d’une grande 
son pic* v- pour rcndiu ce morceau,
M Beau«lry s’en est rendu muitre. 
Nou» l'avons rappulo ave«« achuniu- 
inont. Il u etc a.».-ez bon jmur c«n- 
do.-ci-ndro à n«>u* redite lu mémo 
pièce «(in nous plaisait, contraire­
ment à lu «je cstublu habitude du 
ceux qui nous donnent invariable­
ment une composition nouvelle et 
souvent insij.i L* «juund il» sont rup 
pèles.

M B -audry prononce bien. On no 
pi rd p i» un mot de ce qu’il dit, et 
c’est un mérité ; car lo charme de» 
pu ; oie*, quan 1 il nu le cède pu» a ia 
lie i u té «le 11 musique,est ,-ftr du» plu*

I beaux • uccès.
i M. Lefebvre a «?lo ciiurnianl duo*
| siichunsonnet tu ; .itVest la nxxle. »

Mlle Irma Dussane, la délictcu»e 
, et jolie pianiste que tout Québ >c con

ron» qu«» M. Lamontagne pourra un 
; jour traverser I Océan ol cueillir là- 

ha* les succès qui l'uttundunt.
Mais lu • clou ■ du la soiiée, c'é- 

tsit lo No 11 du programme, «poé­
sie du cdrconstaiioo », par M. Jo*. 
Turcotte.

Ou jeune homme u«l un (mêle. 
II *Vsl révélé inercrudi, dune uno 
piece superb*», aux i-l-'c» grandes, 
aux aetitiméul* noble*, géimroux et 
miignitiqiiemo'il exprim- ».

M. l'urcoHe a lo sens du i»-au II 
* du l’âme, il a «lu cœur plein sa poi­
trine. Avouons le, nous avons été 
étonné, étonné de voir eu j*M»ne hom­
me « à le «1 cinuihMi, débutant lente 
ment, presqu'uveo timidité, mais, 
e'echuutfaiil graduollunieut, grandis­
sant sans cesse a mesure qu’il di 
sait ses Isetux alexandrin» dont 
Fréchette eut été content.

• M. Turcotte n’a pa» lait là uno 
piecu banale. 11 c-l sorti «le l'or 
uiere aveu éclat. Ses idles «ont déjà 
grandes ! Son vol est b -au I

ll est pocto ! Non» eu s«>inmu» 
convaincu. Sa pièce est une révéla­
tion. Tout le momie su «iomaiiduit, 
hier, d'où rmu» venait ce jeune ms- 
niié ! ll est du la ruce dus Lucien 
Turcotte, ce qui n'est pu» peu duo.

Nous l’act-lumoiH du tout notre 
coeur

Mai» qu'il ne s'arrèlo pas à ce 
premier succès 11 y» peut être en-

L* c*nonnler Aimsworth, de I* oui coûtait ïl 'wm on batterie A êt Darcy, Baker, des ^LX”' » été

|«iM'iviron ||

Lus maisons butics mit |e^ ( 
de la rivièie Chaudière ont 
woiua souffert «lu contact °1 
unir autres oellus du MM. Ti 
Lcssurd, Louis Drouin m |10l,,a, 
Poulin. J'«l'KIIH

. , i U , - , |......... 0,,‘hoit#éclaireurs do Booilou août luurU du iM ,
leurs blessures. _ vis-à vis l’é «IL, .. ( L ui i,,.,,.

U» douckom.nl fut .nvoy* pour I ^’V'''
»..,.uc-or lu rnrln, k.or kpro.-rauh. ,üllt 4 7U,
•nais ou ignore ou qu ils y ont vu.! La ch nu ««»..... ,. f 
[Imq 8»uv«ko. ont OW Ium prOu du y wg„ Mor d. n
...droit où I ntUquu cumincnçu, et ttv#n„ J 1 ' I* d,.

I,... y co.npu uu..i 50 |Wi.io. .ur lo | ,olmoK «v«luv..i1 à l v 
soi. Ides rebel lus avaient huit |»u- 500 00. 
lites umbuscu lus et une grandu. Ou ' 
a trouvé plusieurs mures du «uug 
dans eus embuscades On s'est em­
paré de 4 ponies ut du 20 bestiaux 
dan* le ravin, hier. L'iinpreasion 
cat maintenant que lus robollos ont 
terriblement souffurt du feu et, pre­
nant la retrait-- du nos troupe* pour 
uno feinte pour nous procurer plus 
d'artillerie,Vunfiiiiont do l'embus­
cade, vu qu'on n’en a pu» vil un seul 
près du ravin.

l.e sang froid «Je* volontaires pen­
dant l’action est hautement louange 
ut bien que le résultat Alt d’abord 
douteux, l'on ai mut que nos tronpca
ont été réellement victorieuse». .. ..........

Lo révérém! Pore Lacombo o*t ,‘w,,ttteu»• Bolduc a été uuiporteo ., 
aile à lu rivière Bataille pour »’en- è?*wew- 
tendre avec Mgr (irundin et le rêvé- 
rum! J. McDougall uu sujet des Sau­
vages et essuyer do lus persuader du 
retourner dans leurs réserves. Lu

A Saint-Franv'ois, U- 
rivière Chaudière vi* à vu 
h eto, en purlio, dmitoli 
glaces.

•ur | 

i»ar

LA DfcMACI.Ï UK SAINTE 4NNK
La débâcle du lu rivière s-,,. 

Anne, du Beaupré, a causé d« ’ 
riuux dommages Une gruiub q 
tlte du billot* uppurtunaiit 1H AI. I,

réveiun J C. 11. Pitbludo sccoinpagi 0 
lu bataillon do Halifax. Il su rendra

BULLETIN TRUISITLIN TIQUE.

coru qiielqiu'H nig«i»iiés «Itins tu* j jusqu’à la Traverse do Clarke, 
vers, qiiol«)iios hémi»tiehes qui ehun- i 
cullunt, quoique.* rime» mal assises ;
•nui* il a du nouille, ii u des ailes. Il 
planera.

Les grand* poète* ne manquent 
pas chez le»i(Util* i pourra étudier 
le» beauté» do la forme. Lamartine,
Musset, Guutbiur, 11 «g<«, io in-étu 
pur excellence, tin u-ndent lours 
trésors. Crétmuio, Frechette, Lo 
muy. Rom hier oui ou «lo niâtes ne- 
cent» et sont nos moJelo*.

Lu miturü <lu C’un.ida in*pireiM 
son lime ; le* *outHo» «io 'u patiis 
liasreront sur sa lyre et immis aurons 
uu poclu canadien .lu plu».

George» I.EXAT

LE NORD-OUEST
Mé&umi des dépêchés.

Oui nouai» IftJ avril.
Voici quel était t’ -tut do» force» uu 

Nord-Ouest, dimanche.
A Winnipeg. — Bataillon «lo Hali­

fax, 1.85 le «n iqo-, et le corps de 1’ ù 
pilai sou» lu «H roc t ion «le i'Iionoru 
blo Dr Sailivau.

A Kmcr.-on et Bit lie.— Doux com­
pagnies 1«»C; l » -h* 40 lioinnie* chu 
ou ne.

A Yorkiown. lu capitale «lu réta­
blissement «J • la coriioagiiio de c«*l«»- 
uisation du York, doux «oinpa^ui*-» 
sou* lo capitaine T C. \Vut».»n «l'Ot­
tawa.

LKS ÉLECTIONS EN FUANCK.
Aux élections‘ séuutorialu» à Bor- 

doattx, «liniaucho, lo» candidat.» repu- 
blicaiu» ont été nomme».

I.K CONFLIT ANOLO KUSSK.
Lu situation n’est pu» changée.
Lo» financiers à Suint-Péter»bourg 

sont convaincus que lu Ku»»iu oh 
tiendra tout co qu'elle voudra «le 
l’Angleterre san* faire In guerre.

On dit que 10,000 hommes do 
tmu|>e» russes ont traverse la mer 
Caspienne, à Baku, lo mois dernier. 
0,000 sont débarqué» a Chikislur, 
4,000 à Krosvovodsk ut 2.000 sont 
pa*sc» du Turkestan a Msi v. où il y 
u une forte garnison.

Le» dernières dépêches donne­
raient à croire quo lu guerre u*t 
inévitable entre lu Russie et l'Anglu 
terre. Un dit que le Czur va so 
rendra à Moscou où il publiora un 
niunifosle portant déclaration do 
guerre.

Un correspondant de ÿuiiit-P« tor» 
bourg dit «(ii'il y u ou un nouvel 
engagement outre les Russe» et les 
Afghans et quo 1 700 soldat» ru»sos 
ont été tués.

La Chambre de* communes, on 
Anglolerre, a vote 1111 crédit do 55 
millions do dollar».

Avis sut Mbouu«» n-imu.mme,.
Depuis le premier de l’ai, ju»qU*ic 

itou» n’uvon» coské du prier un 
grand noinbro do nos abonne* rol r 
dataires do nous #«>U, r |0 .)nx 
do leurs abonne mom», et grand nom 
bru se sont contente» ,i„ 
de» promusses illu*oii-c*.

N.»us lour reitéron* n«i* J«nmnd#. 
et nous lo» prions du Ciuiru (JU 
s’uxp tsonL n des frui* judiciaire» m . 
no ropondunt pu» a notiu lêgiti„tç 
attente.

TRIBUNAUX

Ui110 uelion en dnininugu- u ,;H 
inteiiteo liioi matin, « M• «i»treat c- 
cour Superjeun- par MW LJuinici 
(’orin-lior et Guérin, contre le /’,m>
Pubhshinj Co M. It- col...... a un
met,4 . R M I*., rci-iiime du ,, 
lo Times, r50,000 i!t) domina^.-, 
pour avoir publié l’ai-liclu du 
•le Tt runto «Juns k-«juul lu i«5iWnc- t ., 
tuiiloi. tout eiilior, c*t accu**-d avo,r 
tenu la e-induite la jdii» -1-giad.u.i.- 
et dan» ItMjucl il c*l outrage i - 
•nutiieif la plu» délnyulc.

l'otir i'A»tliinu et la IL t li 1 sic —- 
| Mutl«z une cuillercu n the l«- l’ai: 
i Killer «lo Deny Davis lu-- tu>.-
I CUllk-l'CC» .1 11*«> du »il(«Jt rt pK'I .U!
: doux ou troi* cuilléréu. a th«.* ie 1 ■ 

mtd.-uigQ tous le* quart» d’he«:rc»
| ju»qu « ce «pie vous soyez g,au,

A Regina. - Uno compagnie locale 
do 40 homme».

A Fort Qu'Appelle.— L'écolo de 
cavulerie de Quebec, .' 5 ; Guide» du 
corps du gouverneur g* lierai, *--us 
k* colonel Demii-on, s-0 ; 91 u b» 
tuillo", Winnipeg, colonel Scop, M. 
P., 400 ; un • cscouanu d'eelaironrs 
t cheval ; cuvaieno «le Winnipeg, 

4>0 ; *teux compagnie» du 35u balai!- 
1 -n, sou» le colonel Ty rtihilt, M. P.

A Swift Current — Bataillon de 
Midland, »ou- le colonel Williams, 
M. P., 49û ; 7o bataillon, London, 
200, 9o bataillon, Quebec, colo 
nul AmyoL, M P., 3ôU ; cinqiiutilo 
ingénieur», »ou» M. Dennis, et un 
coi ps d'hôpitu , le tout sou» io ma 
j«»r gén«-rni Laurie.

Une escouade do police »i cheval 
à Maple Creek et » Medocmo Hat, 
sur lu chemin «lo for du Pacifique. I

A Fort McLeod—97 homme» do 
!h police ù cheval.

A I» traverse »ud du Pied do Cor­
beau, Trou]M> de» Cowboy* du C'upt. 
Stewart, 150.

A t'algury—Une compagnie locale 
d«> 40 homme» ; 92® bataillon, Win­
nipeg, col. D*bof nu Smith, 350 ; -6 
homme» d«: la police a cheval et un 
corp* d'éclaireur», *ou» lu «oui man­
dement du gé- oral Strange.

Quarante mil u» uu nord du Cul 
gary, sur la route d'Edmonton, 
marchant au »ocour» «lu eottu dur 
mere pince, sont quatre compiigniu» 
«lu 35«* bataillon «uu* lu colonel 
O’Brien, M. A., et 25 boni mus de In 

, lundi.* q m* plu» au 
80 ni i I k» d L i mon •
I-* bu* bataillon de 
f- colonel Hughes, 
la police à cheval

US INONDATIONS A MONTREAL.

défaut
» Du» siècle* «Je liberie complète, 

des tradition» terrible.» et féroce», 
le» empuchenl du su plier au joug 
du lu civilisation, qui, p>ur eux, re­
présente lu famine et ta mort. « e 
sont, pour lo Nord Uue*t, de» ren­
tier»] incapable» de gagner leui vie, 
et «(lie la 
forcée du
pour un *iecle encore la

terminée, lo21 uvt il, ont eu* de 1172,- 
U00. L année dernière, durant la 
semaine correspondante, lo» re­
cette* n’avuiorii oié que «le 474,- 
000.

valeur lotilfl no* importa- 
de» K Luis Cm», durant l'anneu

de eetto riche partie du 
américain. J^u fuirn du* 
voilà l'ennemi.*

• La révolte de Riel, et lo premier 
succès rein j «ute pur le» ':«*li.» »ur lu 
(Aolico montée, succès qui u été du 
re.»tc* fort ex.-igoré pur le.» agent» do 
Riel, a 11)1» -m* pim! un cuiiiiiu nom­
bre du ce» « i.fani», qui avaient un 
plus des motif* de plaintes, et qui 
n'avaient qu'a gagner uu change­
ment do »iin.-iii<m, Riel lo» autori­
sait un plu» ù satisfairu le goût inné

continent 575,(M) 
k-auvages,

chanteurs.
M. Gaboury u donne une mélodie 

huuvo do nuns no savons trop quel 
auteur, mais qu'Krn»t assurément 
ne voudrait pu* rocunnailru pour 
»on Klegio. Kilo u'u pu» môme l'air 
de famille uvoc lu méiancoli«|uo ut 
rêveuse cornpo»itmn du célèbre vio 
loni*to. (Jependani lu »uh»tilu- 

, , . , lion du M. Gaboury u « L» buuieuso.
U |jjuü, |.«» !• chica.ni I.

dessus, ll a bien rendu le 1 berne qu’il 
u joue sur son violon. M. Gub >ury est 

* I uu vioil habitué do nos concert». Il
l/utat du généra! Grant, e-t cri- lost do toutes lu» soirée» du churilo, 

tique , »u gnrgw est toilomenl entice «Jo bonéflco, et do dcnio'-straliou 
qu'il ne peut plu» ouvrir lu bouebo I sympathique. Il paie «lu *a per- 
poui |K-rni.«itro l’introduction «lu | sonne, de se* talents, du sun lump»

Lu 
lion*

population blanch0 est expirée ‘edi mur» dernier, u été d«* 
nourrir, c’e.-t du nioitis 8590,191,011')

jK»*iti«ni tâtions u déliassé co chilfro «lu 8147,-

viendra bien tôt, le plus ugreablede» j ,,w,lva l',"° HVÜtî M Dessano,
t,u>.luum . k* di.igent 01 guiii-lo de la 4>«i««gr«'-

; galion de Suint-Rocb, un Duo de 
j piuno intitule : «.Souvenir uu Rus- 
I *io m par Ravina. Cette execution, 
nnllantc a force Mlle Dc.-i-utm 1 re­
venir -ur la ». 1 m* p >ur mettra une 
fin aux appluudinsoiuuiit* qui avaient 
été soulevé-.

.M. L'imoiilagiio a cent ruilio «loi 
lars dans le gosier.

II u'ost pa» po»-iblc d'ontuudru uu 
plu» joli timbre do ténor.

L'n pursonoago distingue, S<m 
Kxcullonoo le comte du i 
qui nous communiquait su» impre»

l'ancien instruruviit à écluirer. Le 
Dr Itouglas» s’e»t koivi d’un mslru 
nient qui n est pas encore connu 
dan» le pay*. H con-iste en un «Jy- 
numo geocraleur, mi* en mouve 
ment par utiu niantvoil-% ut éclaira

et ne 1 eculu jumais duvuol une l-miiv

poiico a clieva 
nord encore, a 
ton, s avance 
Montre:il, -««u»
25 Imnimc» -lu 
et 5U celai roui ».

A Ütttllefoid, il v n 9i) b 'inioos de 
l.i poiico a cheval, «luux noinpugniu» 
du Bâème bataillon, 90; fiuuos-li- 
rcur» d'Ottawa, 4't , uno moi lit* «lu 
lu batterie «b* cmiipugno du Winni­
peg, 50 ; Qiiocn’s Own, l’oronto, 
250 ; une molli»- d » l'école d’inf'itnlu- 
riu «b» 'l'oronlo, J0; BaLcriu II, 
Kingston, 1 K) «-t 11 m* coin pagina Li­
eue, 40, le t«>«it moi» le c-miiuundo 
mon 1 du colonel Otter.

A l'rince Albert suit 2.1(1 homines 
do la police 1 cheval,--mi» le COlllllil.il- 
«icliitiiit du coloiii'l 11 ville, el 201) 
col<«n» arme».

Kitiuk-iiient, a.ot! io goneml Mui- 
dicton : la batterie A, Québec, 100 
une moitié .10 l’é-ole (l’infunlorie du 
Toronm, 40 ; cavub-rie Boni ton, (JO: 
90mo bauulloii, Winnipeg, U00 
lürnu Royaux, Toronto, 250 ; uuu 
moitié do la ballerio do 1-11111 pagiio 
de Winnipeg, 50 et 25 éclaireurs a 
cheval.

Le total <!«•.» forces est ainsi main­
tenant dan» lu Nord-Ouest «Ju 4,480 

'reinloReai . hommes, suns compter environ 250 
-os impros- ! colttireur» ut cowla»ys dont 2.15 boni

sion», nou» u avoue qu’il u'uvait 
entendu « n Kuropu, quu cinq voix 
do tenor comme celle 00 M. Lamou 
(agit -, «iuiis le cours de tienle ans.

œuvre. Il n'etajl donc pa» elunniint ! Bon Kxcullenco prétend que si notre
' compatriote allait on Italie, ilde le voir la.

L'honorablo juge Rout hier u dit 
La Mouche ■ ol la « t -ha».»u • doux 

bijoux littéraire», qui lui oui valu
do lou» les Sauvage», pour la rupine 1 Jmr u,,° llin>P« incandescente. Laides applaudissement» prolonge», ll 
et te pillage. Celait plus que suffi- 80rK° du général, vue à la lumière I réeite avec un charme exquis. Les 
saut pour mettre les Cris sur le sen- du nuUV°! Jnstruiuent révèle uu élatlxutoura de ces monologues eussent
tier delà guerre, et pour eugager do c’hoees désespérant. L’agent de | été fiera de Iss entendre ai bien in- beau ténor du moudo. Nous sapé-

s IIP-
posuruit avant deux ans et ferait »es 
milles piastres par soir. M. lo 
comte nous citait l’exemple d’un 
simple ouvrier parti des paya Bas 
que de l’Espagne, Gaj arre, qui en 
moins de deux mus devint Is plue

mes «io cavulerie avec l» canons et (J 
Gatling.

Traverse «le Clark, 27 avril.
Lo» M«*ti» croyaient «juo lo gone- 

rul MnMIeton le.* poursuivrait parce 
«tu a troi» ou quatre un do- plus loin 
il» ont plusieurs embuscade» et de» 
1 etiiihciioiiiiüit», mui» le general n 
soupçonne leur de.-.-uin et s suivi la 
ligne de conduite lu plu* suge eu 
restant sur ht lorrain de lu lutte.

Le chiffre des iimrls e»t mainte­
nant porté à 11.

Le» rue» -lo la l'omiu Sainte (..’hur­
les sont sillonnée» p«»r U--s chuloti 
pu» et do» radeaux qui 0} oient lo 
sauvotugo «les inondes. Lo pr mior 
eiago dos maison* est sou» l'eau.

La corporation a fuit distribuer 
les vivres aux famille». Le ckrge 
déployie un grund zèle.

La glace u fuit uu 111 luvcnient «le­
vant la ville, dirnauche, mai» elle 
»’est arrêtée lu soir, et l'eau a atteint 
une hauteur «J’eir. ir 11 J8 pied» et t» 
pouces.

Lo pont do Saint-Jerome u été 
emporté. I.es moulin» et lu mutiu 
facture Rolland situe» sur l'I le u’out 
pa» Houfloi t.

Tous lo» ponts »ur lu rivière du 
Nord depui» Saint-Adèle ju-qu'ù 
Suint-Jérôme, sont emporté*.

A .Saint Bnrtbelénn. l'eau monte 
tellement que le» habitant» sont al­
lés se réfugier sur les hauteurs «lun» 
les concessions.

A Lupraine, les dommages sont 
considérables. Toutes les maison» 
du vidage sont submergée» et plu 
»icurs oui oie démolie».

.Suint-Thomas de Fierrovdlu, 
27 avril.

Pivrro Marcotte, lo vieux t rarer- 
sier, entro cette localité ot Saint 
Franço » «lu Luc, s'c»t noyé acciden­
tellement, hier, en liuvoiaant le Dr. 
Boulé qui était appelé aux malade*.

Trois-Rivières, 27 avril.*
L'eau a ultoint une hauteur do 

sept pouces de plu» que l’an der­
nier.

Les c»tacado* de lu rivière Nico 
.et *0 sont brinée», samedi, et envi­
ron 20,000 billots appurtenant à M M. 
Hall ot frères, Quebec, Fr». M«-Caf 
frey, Nicolel, ot h d’uulie», sont 
perdus.

Vers 8 heurus a. m., la glace «lu 
lac a commence à se mouvoir. Kilo 
u 3 pied* d'épaisseur.

Une maison, située de l'autre côté 
du la rivière, u été emportco.

Ecluses «lu Sttinlo Anne, 27 avril.
Un nom me Pierre Brunet a os- 

»uyé de franchir 1 « rivière sur in 
traverse d'Oka, à Sainte-Anne, hier. 
On dût envoyer un bateau s son se 
cnil rs.

Une pa.rtio do lu glaoo du lao o*t 
descendue, hier soir, et il y a un uhe 
nul d'ouvert à Lachiue.

Ceux «lu no» abonne* k- a 
vil •• qui changent <i«- domicile 
cctto *aiH«»n, sont pries de nous u 

! «liquor lo lieu d«* leur* noiiv* I -«t- 
1 siilei ces, utin que lu Journo ,ni - il 
délivra suns su*puii»ion a icur* 0 - 
v clic» résidence».

U110 autre guui-ismi c*i un 
n*«ncee «tau» une nuire «-olpnr-* par 
un «atfi'tiflc:«t d'un r«‘»pectabi« 1 
toyon du fuubourg Saint • J can 
guérison obtenue pu- l'u-u.-v tv 
lean minérale Suint Léon, | ur 
dartre». Celte eau «jui e-t 
plu* «-n plus apj*r-ciec «--t <-n v.-n-- 
chez MM. Gingru», Lungloi* et ( « 
vis a-vi» lo bureau «Ju p"-i«- —Voir 
l’uiiiioncu.

FAITS-DIVER6
L'OKOCE UU L ÉÜL19E SAINT JE.V.V- 

Dn toia trè* proc-bainonn-ii! I iiinuju 
ration do l’orgue «lo l'vglts- Siint- 
Joan, d«»nt M. Déry tornnno l'in*t;« 
laiion. Un croit quu eut orgue - u 
béni, dimanche proeb .in.

LA GLACE DEVANT LA VILLE —U# 
glace est encore immobile, aujoui- 
-t hui, rossoiree entra le.* deux rive» 
Lo» guii» du Cap-Blunc cl d'adU-ur* 
y font toujours une Ik>iimo i«*«*■ • t-' 
de bois.

VENTE DK LIMITES A «"1* — 1-L"> 
immenses limite» à boi», po*!>»-‘ 
«lec», par la Huccos*ion G H lh« 
»ur la nvière Gatineau, <»nt «We vei« 
ducs dernièrement a MM Mcl.aivu 
pour la Mormne do 8250,ûOtl *|«u 
eto déposée a lu bnnqiiu 
crédit du* héritiers.

Union, #"

INONDATION A LA BKA0CI.
Sainte-Marii-, 25 avril.

Grand ou.oi, ici, colle nuit et hier, 
la débâcle de lu rivière n eu li«*u, et 
jamais |>aruiile chose ne s’est vue : 
tout a été emporté sur son passage, 
pont» et mémo residences privées, 
iie village est entièrement *ubmor> 
gé. Kn certains endroit* il y u 10 
pieds d'eau dsns le chemin. On 
s'attend que l'eau va encore monter. 
Les gens demenagent et prennent la 
clef des champs. La ligne du che­
min do ter est en partie dolruite. 
l4t situation est bien triste.

— J u». Talbot, age do 47 an# 
cousin du conte do Sbruw»bury i'!'- 
décédé hier malin, è l’hopita! «lu 
dépôt du mendicité a New \"ik. <>u 
il avait cto envoyé dernicreinewt 
v-uinine ivrogne. Talbot avait e" 
a«itrefoi» lo grade «le capitaine J*"' 
l’armee angluise. Il avait ,i»»i|*‘ 
rapidement une grande tuitui-e.

— La navigutiou o.*l ouverte »"r 
le lac Champlain enlie Burlington 
V(., et Pluttsburg, N.-Y. Lv 'el 
vice régulier o»t commence, hier. 
L’an dernier, lu premier voyajf1’ 
»’o»t fuit le 21.

—Jamais i’émigi ation on A meriquJ 
n’a ete aussi forlo qu’actuellonnuit 
2,062 person nu»,la plupart de» I ri»" 
dai», ont quitte Queenstown, v«*s 
jours dernier».

l’eau DK LA ri.OHIDE DK Ml HKA' 
ET LANMAN o»t probablement k' |»“r 
fum le plus simple el le plu» I "1 
qui ail été l’ait jamais, n'étant ' if" 
do plus que l’odeur délicicu*'* ' c' 
fleurs, conservée et rendue pur»-1 
nento, et il est indubitable qu- « 
à sa pureté ot à sa comp«n*|,iei| 
qu’elle a obtenu dan» uno grau 
mesure non immense popularité*

Bl George», 24 avril. 
Ladébio-le a cause, hier, a Saint- 

George», Beauce, des dommages con 
sidérables.

Le pont de la Kivièra do*Loup,

société de colonisation de la vit 
DBS TRolS-EIVIÈHES. — EURKAtE. 
RUE PU PALAIS, 18, A gUÉBKO " 
URANPI EXCURSION EN K RANCE- 
L’assemblée générale des soviéia1

res.an date du 26 junvierdernier.a «J«
eide, à l’uuauimité, que le brags
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1 î»*T5rttrÆ5Basî
1* Drool»»!*1» “ 'H """ f ..OU, envoy»*:*# |»ur I » mail » dur ru :» |»l on
muJi 7. ,:e,. à I »*0II4** <|u pris paye* d'avaiMM.
, ..*lll'H*t"U 11 ’ I.. ..l.iwlil" till» I,u« viiiuhiuu» nu mi lUMuMt'.?,lKoVr‘x «*•» l,l|IMluu bl1' vmtouTimâssfis»uNim

u"» , ôr. , mGuériront tou» lu» eu» possibles.
i,.{oit J» •’*' (,-,v.»~ lOuSfp»- ehaquu ordre «|ue nom» ricvron» p

‘ |in;i h, uccuoipagoe «!••» $ », nmi '

Avec 
pour mx

» itomt" o run» A l'achet«»ur nuire garanti’» pur «‘ont 
w-.iMKi’t0**. — " -- ............ . «n» rembourser Jugent m l<* truiloni -ni

llU^ l'OtU* IM*' . ' *1 oiiAmiOiia> I *»w uimunl,i»k“"'"• """“ lu

n"'1 1 rtHlVUihl'I'l .|MICOMU.

K.„ <1.6 Jfu6r*« il.....
.................. . <■«». Jtf *

■111 U* h j| „ .I.,» ■mlllll".®» ‘I®
.................................... ...............*!*•

£:£«<•*■ 24,*v-8j
enfant mi personne uirivéo 

.\iH'u»» ouUnt i-.uir .1 .mo
I-Irtilo n'. H sont ir«»ublü* P»»1

4»wi«‘r kkmîm.k Allemand I»u

i.Vileetue pas une guériaoii. !«.*» guiaui.es 
i * »>»'.l donnée* «aun eur

J. J. VKLDON.
Chimiste ut Drognituo.

K»*ul Agent.
122, ruu Kaiui-Joieph, huint-HuoI»,

QU'tbt c.
i; iMt

9400 de récompense '

i ver* l,o„£,«*>«• i.w_v .....

NiHIS pUIOIOIIH colin bouilli', pour tout C.1* 
de maladie «tu loin, itsbp' pMH, u:al i|«* tôt»»,
llliiigObl.OU, COIIHOIIIpllOII 0:1 COIIbtilMlllOII
que iioiih il" polirions guérir uve.; I*-* I*i- 
iules Végétal»»- «tu hr West pour lu loi.», 
-Iuaïul leu dm * lion- u»uon'..*!• -Iricleinent 
»ui\tufl. Kl leu sont purement vvgela les i l

.......... tiu manquent jamais «lu ituuiit-r f-utndu'.liun
• .K*» vers lo plut. •• lli«*M«*4» «|•• » p.utoul. 3b pilules recouvertes «n sucru 

irocio11*' ' 1 (| t>|,( atf.ottblo uti ; coiuemi*'* «laits de grande» boit"» pour i »
kl,,t an "\om ' ’ . I,, voir* ooula. Kn vent» chez tous lu» diupuistes.

t sur* *H 1,1 .. . jj'j,,,. t'i' iioz garde aux < outr' lut.oiiH et aux imi-
lotions. i,r« veritable» ^otn nianuf.telur.*e:» 
seulement pur JollN G. Wl>l t'.T Gie, 
« I,"# Kabricants do Pilules,» «I »*t »3, run 
Kimr Hunt, Toronto, Ontario, Il .mi e-l 
envoyé KralulluTuunl pour **«m! par I» 
iuiII" sur mcuptioii .l'uno »<»i"iupiil" d» .1 
conta. Vtffulu. a par

J. J. VEUX)N.

jftiÙl 
jp.'Ui"»1' 1,1 M
„^nv.

'un pnMio»
LN.

Ventes par encan 

VENU? li PRINTEMPS
l'Ml A. J AAXIIAU ET Cie.

MKItUlKhl, lo VJ, Qrau lo Allon, ù 1.30 
I’. M

I LUI I ... tli./ M Muiiliidiuber!, u.
imi‘'i«ua«ji!t .i .it.'vc, <^up, <i 10

A M.
Vont" «i» I* aux lomiMos aux nouvoilus 

Hall"' .1* xpo» t• • u .1" M Vullicra ; l«i» «te» 
tails serniii "lonii' s .Ini"» une aruittiica suit» 
»<<|Uoiile

l>" :él.j| t:Olii|>|.‘l» ' loi»! Iuiiii. s Jëlis
• les HllllOIICeb SUItH' IlUHIll« S

‘.'.tauil IhS.., l'i'J

* ivi e
I I VMlli' .II.IUilK'i'l* il » l’AllllMlIlle*

m ni il I . J iu’o Al I.I.Y.N, e>l
inuvil lt « ii f i,i r ., !•«' justj'i’.iu corn* 

iniM'Hiii1 : do m m \\ ih eu sura 

ll«»llll«* I I 111(1 .
A. I. MAXIIAM bl Co- ,

rnly

•ev*s URN , LIHKÏt'Kt’I. Id Yol*

1 r, tC‘ «le Mnr»l»H'l.
?. r.—I r-**

, tmitco peruti.iMib, jeunes ou 
Miiiir»:ti «le «L’bilité ne.* 

J" ' i«*llln • « .!• M«. ®« 
il" rliunioli»"1;. «OTa'ltl». |><|-

..lit lort'»nl)ii^einei.« «joirtplet •!<*
CÏÏliïi- r*........ .

Ijonc aucun I IHM1*' puiHjuon »«• 
idt' 30 i"Urs .i * '-ni lvriv«'/,»lüt*i
, . t on vous enverrn t?ruli»,

, i; catalogue illualic.

i ,■ J)h Mac K w. su fini l<»rl <l« 
f,inr t me, I- maladies do In pe«u 
JJ i . préoi n * wivon» mW ol-

I ^ t>unvit** HiToiit t!nérÎH 
ï Ia. 1 I , •

er;tl«;uuutuit a !u phnrmiMpo non 
uüc. <2 r'M i:* !’:du i.]i.e.

ÎB,SIIK Uis .NOniltICEM KT I»H> 
Df Idt 1*1» At’l.T. —1 v «•ttluiitl»!

wv .eiix .'M • .l.timer en t.iîiu» SU-
n bw âgo Ioop

é. >’ e»>. :...............vont-, '!•' V"
liôea, «l’aoid

jt.i*. itomac*«-• «le- i"»«-tiiH,. t c', c*- 
M.r:i| ennlro t ut es les ioili-|iositiof.s 

, |, ij->•■.«•!• lacilito aiiH>i lo 
a eela même

!. v. n; ,,.i uivn'.uru s terril.ie-

• ■ l"‘ ** "" 0*
ii I ii<i:iil.r*' «i «uit'ant-

Chimiste et hroguisl",
Seul Ag' ni,

12*2, rue Sttiiit-Jott'ph, Sainl*ltti«*h,
V'iéltfc.

li.iô'. u>it 6î5»tîm

KICrOS KT CONrOKT
HUUlt CELA (>/ I sou mu: M /
La Panacé ) de Erown pour 1?a famille»
u'a p.n d'egal pour soulager la douleur, 
mleiieur»' ou extéileiire. *1" guérit les 
ili'Ul 'U' » m cité, duns If »lo» uu *1 • ir- »•" 
irilesl iur, le lit il de gorge. If rlllineit s 'te 
lü ni 1. de tii!lll-H, «*l toute, sotie* 'I" lo tu . 
Klie a g I" le ï-aug avec la plu, gift: de t» 
rote :ar *■•»■ | • uvoir agissaul «*• » t i<>u t.tM 
1,4 l'iiuaeô" I* Itrn’A ti pour le* la no ■ 
«•nuit reconnu" coinin'* I" grind l 'u 
poor Miuluger la douleur et doultb*i »•« i<i < • 
tin tout elixir Oil lilliineiU tlaltS |e 10 "I I', 
Ifvruil trouver dans toutes ;<•• i hui • * 
«lin il en f nre u ci»je au !"•; om, i - • m ■
r’«»sl bien le meilleur rem** I* •
■ latifi le momie irf.nr les doub iir, 1 •
loin.i<‘ appelé > crampes, et ion, !« . ’
l'.f tlouloui s. Il oal en Vente '#• / ««»• 1 y •
I, ".'III,les J '■» ce. tins- '.t Ill'll''

2 * i « t. 47 1"

AV'S AUX SERl-S !

Kt"S*VcUS iroiltbes a out •' ■
».. tiu» > ;.t»r P-» MiUltrunc» *• !•*« .•
i,i« n:, it un eiifitit ton f««»t s <
P' «il est uiosi, n '-‘i cftercl r t ou • 
su i • u:ie lioiiP'iili <*u Slltt »! I A •' :
l>t Mme WlN-I.OW .-a M»l*ur • l
nie fVnible. Il S«tll!i»jfei . i • . r > ■ '
mrtlSil" limr:A«|» »tem**nt Vm - \ * » ’• • *
roi.ipter sur ce miiAfe in i»'.«. i n i ' !
Vi,uj liiioper I gle'lit iti ' >, ■ 11 l'-i 
la than t; •*, t gulflris' i • i» ‘i *

27 avril iHSf». '71
K .it C.

VENTE SIRS ^ESEflVF
0 lis

MH^nillqiiP «UIP bl> lu»lit tu
acdjuu.

Meuble» <|e .Maloti, tl" .'a ,« a Diner et de 
Olttinlo' » a «duclier, Solas, tj.'iaises, labié 
i dîner, eu acajou Service» « uinei,.» des» 

s 11 » l lli", Argenterie t Verrer e, l*u- 
piti e. A u--i,— Horloge .mil pi*.'. Harnais 
tiripla -, "i imit t’excellent ameublitmclil 
apjt irl' iiiuil a l' ii.lA- IP’WKN 6cu\er, 
»r , «jiii a él■ Iraii'p Tl" du »ii]> ' t. i;r" pour 
«'•il e V e ||tj s 11| .» , »er\ e

le s .ut t !• . men>ioiiii' s pli'» liant n« 
s lilt <| Il U petit- put i." !■' a be.le t m»
«et.'lj ", 11 lu » ri i | l ma u, mercredi, 
tl"; u s |u li.'ii'i . j l’a b ni" il a 
Net.le

t a ven?" .ini i: tu I. ’10 lauMth
Ailkk, DI \l ; IN, M lvl.‘ .11K t il, .’9, à
I .0 I M
par SellV- tl'Z Vous « I '. ' l.l v-'ul • "»l 

sans " • t I» t .nt s' ta xlsiltio d
II» lii'iii« )u» ju : i l- u"* i" i i "'i t.

v. i n \ M i > M i < <• ,
» • i «

•.'Su'.tii i ’t 172

pui

COLLÈGE
un

MEDECINS ET CHIRUR6IENS
M LA

moviNCE Dt cm h une

SUREAU PROVINCIAL OE MEDECINE 
EXAMENS PHtUNINAlHKS

Lu s examens pour l’admission à l’Ktude 
• le lu MAdecin» **l Ulirtirgm. auront li»ui, 
JKUDI, le 7 MAI prochain. ît MONT- 
liKAb, à 10 heure* a m , dans les -ailes 
de la KacullO «Im M»»deciuo «le l’I'riivcr dà 
Laval.

I.es eort i Dca t s «i** bonne «?ooduii" amsi 
•{uo riioaoruir*» do l'examen, •'>10, «loivent 
•'ire remis au moins dix jours d'avance, 
entre l«»s mains «le l’un îles Hecréiuirea 
soin signés

A, (l. HKLKKAI), M h . gu- b»v, 
r. \V. CAMI MKI.I,, M l).. Montreal.

Secretaires.
7 avril I8N5. 120-lui

COLLEGE
llKS

inms n iuiiii iiiiiiw
t'K LA

PHUVISCK OU (/Linoc

BUREAU PROVINCIAL DE MEDICINE 

AttM>mblt*ü NPiiii'itniiiielle.
I, dsseiublee »e:ni»allllUi II" lu ItUP'ttU 

Provincial de Medeotii».'. aura lieu, Ml'.H 
i.HKhl, |" i;; MAI ju'oohaiu, a MON’I- 
llKAI,, à 10 heures a ni, dans -aII".- 
de lu I uuult*' de M•*d une de I L<»iiv«*i-de 
J ,u va !.

Je» iWUiIld il» Û l’e\aiuen pi 1 lOU’t' 
«•u ,a le > :»•:<?. duiv*'iil ruii"lti" ton» I••*!»» 
«•••ri ile ul» |t"iui d'.ulnii' "il a l’éiu !•• •*.»in- 
pii<i Ullr-I ip e l’h .nora M d" la 
i.*-.'1 • • n t »•• • l>s . ,i is il ■ i m u r* • t • « i ‘ •
» n gué-, u u lie ms dix jour» d iv lie 

Le llui* ait de. 1 \ touti it'Ui: • . i i •
lî.pii'i ll" de ‘"g" I' llllll'* (i lié il M il l . .
? i-gei.i uux le- , | ur ••» le ni•• »u«viit'.

A « i MK1.I.KA I MD «,t 
I W CAMPHKM, M l» Mo '? •• .

!■ • i ri lime.»
7 im ill-v* 1*1

lOMii: i \ INK!

G1 ?
• iN

I J le
• i '< 3 ’ ’ • tît‘ î

*t)
v • n > i • -t** i V 't V t !|
.t Kl A V-, - i e-.M v.*

It If' " ' ' b ' • iq'i J ’ " 1 i* '* - hrupv - A.
v*'i.ts, I" <lu l 1* : 1. nu»! I "in it •' u Ilf 111 Le It"! t
ion ••» !f l'é'ifigi** i G l.l !• • -1 »• n■ •
SlHlZ Aboli tr SAN 1 UK V * 0 A M • \ i.
1 «M | 1,1* V -SA»l - A 1 A«.h I'll b‘s

. 1 ••
• 1 "••

11.1.

l.fiire

r-t ItM'-.lb" «U f*' :l t t • • • t (1
d*u»i" il»'- nourrie*'- l<> i lns •» ••

q.'.i
I»* • •

28 iiv r.l

!1 kts d’a-
mi l III.KM I N I •' it| m» i ut- les

e I • I r -
mlere clause.

t ..
circulaires.

I.i v. "î 1 * aura I ». IK L* I > ! • " . I>!\

\ im; !«• U'ergiodi, de t à b

.1 ,V ,\ \ Il A ' I Kl <. ■ .
1. .1 «..

». 17.1

^\V

vV'

avril I VJ (en

tl.
. i.,, ! a. lu.—« »i imén-

>t-. liug, >.*<7.

ù < pr|*o*> 
lie Pl Mil!;

i-A»V'rk . 
•raieaii-itl

!? a\ i il, 11 30 
' !..iog< ne lit.

i. m.— oton

b* piu» habil»vs • l "e ‘".un- u. •
v.«nips lier. KtaivUm*

I. est «mi vente • le i l« u» or »lrogu:»t-*‘ 
doit * le momie enter. Prix Lo •♦u'* * 
tx.ulnUJ«.

Ut'ntorx hoidt d -dSyi»';>t' .'.'*9 > 
Guérison.

|.es «\:iu tool* » <•« ni la u»"i?e t; e"iiir 
I . ti .0 pli .il I II. !.» deunillgt ai: uli lilt' , > 
«."cri" par le fr'uttelle'Ul, tl-< «m '.Urc M 
. i ...t !i nu t, comme »i ib ■ vus re i» 
u • i ' a u r*. mm ; et l au?i*"t lau t" » «ui ol 
(!)' t-i«je-f ■» Illfeftee- . Si • ;, fe'P -g' •'
-I"l il peut *■•» n'Ul.ter •*'•- I" !«•• •" ■'
If. o» » L'ON.it INI h h >\\ AN M
et il lt n .1" a g t' aid'- » l sflr I, . i..»bi 
Tef.lUioa’:. • ; - ur It D.»'.!•«, t !' 
g-* u'Ui l *« H '|« p, la <^xN i b •

« •'» t Iffe», "t ; OOP tffte ■ a : .
■ad "s de lu ••eau. Knvoye i,tr t n 
50 «entui* . ï bon-• 5’ .'.’ •.•?!«
A »» 'sser I >s S VV A YN U • l 11.., J • •*
de’jd l'f or) Ivaaie.

k:t vente i i.» t IfOgUis:
• « iuin 15X3 3.16» 12m

l'f,
?;ie*uiili d" 

.-lock» leniie
fer

UK «» Iti > ,
■ i.i. IHt,

4 ‘.III i 4 ‘10
Kvtr^ '•’.!]•(■ 4 75 a 4 .-0
*»n • \ ('.il i 1 li •
••Uu ill _ i 5.» n 4 li >
•Njpci ity.t . 4 VU it h 50
1 wit* «h* in, i |.. - 5n n • 0
Ko t ** 1 :• , *»•••* Oil ,i »S 25
«■in®. , ... 3 75 d A yo
Moyen»; 5 50 a A till
Kollards . .. 3 30 a ;j 40
Ko*■•»' », tin . >v • n •" 2 7 • a i ’()

|)o .... " uij , 2 15 20
bn |.ii| 00 a ‘2 10
l>o n 11 • lit . 2 50 a «2 55

Sommaire il s unnonoca nouvolloM

^'ni' ubi > i ■iieuap"—A. J
M.uhani et (àe,

^''di' ild n guerdon.—G tigras. Lan­

gui: ■ 11 i.ie.

"ai" pu i m m A ,1. Maxbaiu et Lie

t'rinte.ep | »j—1>.Morgan.

'"n» i' p* .. . ~ A. .1 M il x li m 

et t.ie.

,,rfOl» l'. pr. uve de l’eau.—«i. H. lieu-
f'' A • L... .

'*•*'1 u -ille te Itrit loi.

^•'l' tux de noces.—« •. Soiferl

l»l ?l e " | ,i rt, I,.. , , —,|t ,| Vel )■ il

nuîlé f -*• ■' j;i lli-

pîipnsp î
<• t r

a lia

rntatm r

Uartage.
A -amt-.toseph de Masltin .ng", luiei i • 

77 du courant sieur Allred Hoss, d» M ’ - 
Lilioag", à demoiselle .MuiiivAikllUe \ 
cent hile «!•■ M. David Vincent, d» la | a- 
r.u-vt de Sdiitt-UonaventiiM'.

I." mari" est le de»c*'udâtil d un Im «»-s * •
■In .• trouvait dans l'année de NVo le ior- 
.lu M*-g" de Quebec.

Auuoucc noiiveiio
CERT,r"'*T D'UNE GUÈRI3UN.

Québec, 1er avili IS-S.5

A Messieurs.
G1 Ni»MAS, KANGLlils tl «.te,

Me,»leurs, —ti’esl avec piatsir '|Ufj«i Voi s 
d .nue le ceililieal suivant :

.1 ai soull'Tt depuis deux ans l'uneerup- 
! it.u gêné ale (d..i bv-) a unie point «|ue 
j'étais utdigô de puller îles gants pour tra­
vailler . apres uvoif lait usagu de r'Kau Mi­
nérale de Suiul-L«-ou p'Uidau1 cni | mois, 
l'ai obtenu un»' guérison parlait".

,l'ai I’honuour «rèlre, ave.- const.I ration, 
Votre, etc.,

KD. IIULS8KL, 
Mullreiiienuisier,

74. rue Hicliinond.

Les soussignés vicliueul de recevoir un 
dpprtiv ibionueiuenl nouveau do le c lebre 
hau Mue raie de Saint-Léon vjui « obtenu 
la guérison ci-dessus mentionnée,

belle ■ au doit être (irise k juin |iour lu 
constipation et apres le râpas pour la d\>- 
i*ep-ie.

GINGUAH. LANGLOlD KT Ci".
No. 6. rue Dua le.

28 avid !88o. I »4

I.u Compagnie cl e Navigation

à Vappur «lu M-Laur«*ut.

U

1,1 »• '-»»*• i»t du Dr K. G. WEST pour 
*• ' - t te (I. t veau est un s(H>eill |ue 
"•uiii j ,..’i p \ sierie, le Vertige, les (!on- 

. Aces, la Névralgie, le Mal
" ’- lu Proslraiion Nerveuse, causée*
«M usage ,1,. l'aleohol ou du tabac, les j 

' "‘•mm»-,, |,t dépression mentale, le ramul-1 
_'s""‘ i » du cerveau amenant la folie et1 
" >'iuis.«Mt e In misère et la mort, la vieil- 

M' lu»<urée, la migraine, l alfaibllsse-1 
ni. I"? perles involontaires causée* par • 
«avail excessil du cerveau ou des extern.

vapeur ST. LII'KERT*

CAHf. DA KH AS,
Doit partir du quai Saint-André, .1 KlJpl, 

le 7 mai prochain, à 7.3U A. M . pour Ghi- 
coutimi et la baie «les lia ! Ha !, et il urre- 
tera à la baie Saint-Haul, Ile aux (i-nnlres, 
Ij*>s Kboulements, Malbaie, Rivière du Loup. 
I adousac et L'Anse Haiut-dean, en allant 
et en revenant.

Pour plus amples informaimn* s'adres­
ser au bureau «1e la Com|»agme de naviga­
tion à vapeur du Saint-Laurent, «pmi 
Samt-Audré.

A. GAbODMY, 
Secretaire

21 avril 1885. ICO

:\ UVK» ?.VJ

; Svd !

Av *it c - u la ’ n- grande partie 
.!• n.,» Mar. - ar.ti :• s du priut-mps. 
n u, t 'hibui», eu ce moment de* 
Nnitvf.Mib's dans chaque deparle- 
m» ? ». * i nou-v .iitiron- une .it.eu- 
iion loui" «js'ciale -ur les mar- 
chamli'O's suivant' - ■

N"' i re » i d" 'Uleurs 
l-.lol!"» i Hui' - unies • l de tail­

lais e.
>atui'. l'nju "i Di Hp Z-'phir. 
Nuiiv.'.l' - r • I «Mines fran<;d - 

uaitnut hm u«se|iti sde lain"

I w ".Is anglais "l «’■ "-sais 
I w red - il" D leur:.'y et Ktoltes 

, ur liai», lemenls.
>, |K'..» j our habits, ••!•' . etc 
Chemises b anches, i •>!», «.r.i- 

vdl s hrel lies.

• ..t.. . • < 1 '

>'nilui.’ J 1 •> u bl 1 di ng 
cloih .

Toile a nuj'pt' > i v o lit'», etc 
Tuile d’Ir antlf une sj • cia t«

Corsel j our tt.«:u » IlI!» ll---.

I u" grand" variél. de l’uinl- à 
i;.>i aux

Tapi-, l'i"l.iiis. Mailing. Salles 
Lils jour • u tant-, en fer fl en 

cuivre.
Chais."- p.iantf-
Malt Uis eu a.'i-i • «le toutes 

tes gramleui s
Mat ■ a on ci », Ural er* 11 «»- 

versili- • le , cl.

BEHAN Bf'OTH'rRS

2‘» r\ ni I • fin

Mil ICI Ks DK MOI IKS !

t tlM'KCllON l»K IDHiKS

• t MAMKAl X

GVFfi,
1» -n- ni oV'-rt i ii'Ui s c i * ? • » - 

*!!,.•: ira <|U", } • i' »*•'-«; i • 
h » ». \ . * . I- ur assorti:», nt

.Um ilAMIISKS .MHUI.U.S !

C..i'«jIi" lie|>UI lelin-lil k' I" ' e lempil
tb-» tb rii ' i'-s nOf > eiiulés fit l.i ? il*

«JR HJHOISES UE GO J.

I t 1", mardi nul....s I K"i| ) i' i-
sap" et Inaii c d"? failli IV». | •» « v -:« t il d-s 
m iibmes i»uinu?d<'lur»-s peux ni "?i »

■ I ■ . 'Ml!.. B lus»
• unii" prol lanl d » I V-«:»au, »•■
lant .m -t ( • o •'.> p" l • i"
\ era que Ifin s marcha H-lis' • l ; i-
|r'ure« valeurs de »•••' •• vill".

lions M",t a ^ortiniPiil imni t* • t •• i"
i .. - - •!
di t-- i t If- dieni: iyt?heieluni «i*, ••'»• ? 
pt-u dlsp'H'beux, n" r a "fit 'OUI 
l• • inj’i b. i. I- v. '-ur in •ga-m .»• '
d ado ter ailb-'üs "i c»»* • 'bin» ot j • •
intéi' i.

Le choix ii'uti assortuu«ul «l* uouveair,' 
eu I ut •!«• » • i d sStie-.l. l'tir.t - "is • t - t - "J s 
de lou»e couleurs, pour 'lame- d* uo- 

a et" lait ave une att' iitioii i u? •
spe. mie.

Hobes .ler>e) Je loule gMli-laui |<-ur "ii- 
lants Ull en monliiil.

TAPIS !
No",s m.inl'on- i.i 11 u t»*tm ut un j-- ii>- 

menl s leml de d»»- d •» ni'i - l'*ssi:is "ii la- 
j i, Taj» s.-rie. Diuxelli-s. biz.intiiie el \ - 
lours • première quaiil* *t « de bu- jm v

Mull-s • l Hug, Moquelte I anj • n • t Jvldo 
1 unis en t.OC* a, I a(»i» des Indes.
Nulle- pour portes, IVaux d" Mo. i n 
Preiaris. Linoleums, etc.

K rot h us mut: ai \
Pin grau le quantité et tlv l»un goût v 

compris le- >atiiis ltenai-«»ince. Gr* u mi"» 
et les Garnitures pour apparier

I bouleaux compb-ls « n bo- ei « n « u « v i •* 
pour rideaux.

DagU'ttes en oui» if pour tabbiiux , ..i
oscu iers * I tout ce qui s y iall;i h»*

Gaide- Solei. iRtiir fenêtre " i ni" 
complets.*

lois et b* re aux en fer et eu ctiiv i 
Sum III KM 9 t r --uil-. Mule.a- eu cnn et 

autre-
Oreiller- et 'I. aver-nis « u l' uni s 

gczr Une vimte sollicitée *xns

«LO •'.BU. F K Y .
10 avril 188i». O 7

CA
S l'ÊPRB'S OE L‘£tU !

i « v vik .M ol: ut'cn niii,
I NK CAISSE DK

CAPOTES A L’EPREIAE UE L EAIi
i lies rêlèl>r»!S m.iiiulaeiurfrs «le Loi» Ire*

! INKER . EN, J.C83U 4 J»Br.RSr»

Qui- n«»u< olfrons i rRfs n*s i kiv

MMES fiche* & SHEPHfHO
Désirent annoncer aux dames «lo Quebec 
luVif's viennent d'étsler et «' nlinueront 
! "taler p"ii lant les saisons du printemps 

«•I de l et",
I «|(»riiièr«*s Nonve nilt»!* on 

f»;t .le Ch ipeaiix tl»1 Knn- 
.1r.'- ot »lè l’ntis.Gnring

(»i iiiMi li i'iiK

l'tiiui"-. Fieu» Soi", linbans. Dentelle* 
rl Garnitures pour Ilote ^ el Ma'ililles.

g*ay* t ne visite A leur s.iile dVxp«>sition 
est lespeotueusi'inelll stdliciléc

N ||__I,,*- ordies pour confection de
Hobes •» Manteaux recevront une attention 
prompte i*i vri* u»e avec .a |>iirlaii«' gatau- 
tie en ce «|m regar.lt' l'ajustement.

Ko 10. RUE I.A FABRIQUE
QUUBKC 

V avril 1885. 128

CUISINIERE I f C'JNIBRIEftE.
ldi" famille peu nombreuse, deme urant 

«•n la haute-ville, a besoin d'une t.UISl- 
^ lF,ltK et d'une CIIAMBHIEHK. pouvant 
au besoin indiquer des references.

S a.lr*'sser rue llsmel, n- 3.

A MHTltt.
►— . I NK MAISON «lo premiere 
j • v .T «.live, iu" SanibJeaii, n. 44t», 
B"«*| «'««mireuaut irai/o aj»par|siuentH, 

cliuull « a l'«au chaude, bain, 
wiilrr clottl, «mii chaude «*t eau froide, 
:.||| ttl"il pour I" g«/. el''-.

<lomiiitous laikoiiuabi» a.
^'.»«ln»*»'}i' a

il. UOLÜUC, N. I*.
O ' »•< : OUhAlgllé

.1. V PI'AGIIY
X avril IMS» 124

A »
«—^ . DKl.'X M AIMING en bropifR *«

O n À «]• -u x étagi t'" «•» no» la ru" 1.1- | 
U * “ • rie v i ti«;i ", an «|uurl> r Montcalm,

| Nos. j.», 57, 73 et 7r>, ».'u faco • Iu 
«Auvent du Don l'aRlour, appartenant ù lu 
succussion K Kales. ,

s'adresser un sous-igito, 84, rue s>aml- 
l*ierr«.

AI.KX, GAUVHKAU,
N. I4.

3 mars 1885 82

A LQ J xiîK,

f------^ UN K MAISON du première
i » . ^ elass", situe" -ur lu Grandi» Allée, 
11 * a ■ i “■ 173, (bloc (Jariieuui. contenant 

0,,X,J appartements, aussi cbaro- 
bro T'Tuin uiclosels. gaz, gaxeliors et mu- 
ui" tie toutes l< - ameliorations moderne' . 
avec jardin et bangur en briques La 
maison (teiil »5lro \isil»*e tous les jour- d" 2 
é 5 b.tures 1*. M.

S'adresser è
K G. GANNON, N I4.

«iu sur les lieux.
4 fev. 1885. 4ü

Pi:'»'TEMPS, 1885

NO( Vl .M X TWKI'.DS 1*0U1IAIULKKMKM’S.

I). MORGAN.
NOUVEAUX l'AUhKSSljS.

I). MORG N

.VOI N KI.I.KS rruFKKS A PAXTALOX.S.

1). *IOu(jAiN.

Nol Vi U«KS HOXXKTKK1KS.
1). MORGAN.

Xol'VKLLIvS (’ll KMISKs
1). MORG W.

noi:\ K.u x <;ant>
: ) Vit ih** *,

Nul VKI.I.IS l'U.WATK-.

NOI'VKAUX t'i>I..S.

D. MORGAN. 

D MORGAN.
Nt » i ' \ i : a r \ e.vi’oTs kn ca.m t.iiouc.

I). M< Ht G ’. v.
NOCVKAI X l'.VKAI'MJIKS.

I). M< 'iiGAN.

fiRANHt ATTRACTION !
V.*i • • • . iv: l je t. h îio, n;*U- ' "in |"»r : 

l"M|. . 1" fi"g" « " (10- il Ile ir-— ne:» »• 
nonv :i. v bât '••• . -.nil «I. , i u.............. i-
.Il Ull ti * i|ilit-vl :ltl - I .ll'lll. "V ! ■•'. |lt 
-llbl-“.«Mit UClUt t • i.f t ■ • » l.l' 1 
<■ :i i l m bl*

\ t : ti l'i'ilèctlier une t en ' 1 d . illwl '
le ordre a- otllm il cou *......... .
PI - Il AK M( 'N l i. M ••?.*• • • '
1.. * pi • ...... r lit/- oi ruinent» e *»•!
tomme g* - du'- ' •!« iifue, • nent. •

! r ns d'iri ou I ■> »iv i il, P - r •iluc i» : m j 
v in»-'.- pu s il - .u- p»i • d*
/ (,R V\D*' l'I t. V!;i. . r
00 ^
^ ! ,A . etu» bui •! 1 • I i

b d M ie -. • b.l» |" r»l • *11 I - »
•- : ■ • . ! t) 00

:4.»M OO

! î , IHtOlls

”* i. t. If mu ei :m - burps ni" >f ■ . w
r. ; : > f l i « r*' n t S-D/v) ..
D u- : oui !î:U50 00
^ !l\!;MONII'MS
»+ 00
“ II» - i n. Prix r i'iilfi .I-IU >
-► v n In, | u.' .dj:i 00-

«Il ( ; t i;s 11 a 11M •>. I • -■ f-
11.. , je, - n' ■ I '» 'v i• - . t-iO't OU 
.'■iitln •'•■i» 'Â200 ÛO

| • i ,\ N i •- •• Il MtMO.N I* M - • u I •
null:, .o «......ibles .. llllll' - !• e .r*

tit .HlUl I L\ i l., il l.l -
M e."'aux .1" »'fc vendu- pour •■! . . •

même i•• • Itun*« u • >i I ut» ur i • - . - ’■ 1 
«■.•aux n ' dnlereiit • i r.x

ii.tl.iüNES i l ülliiti:

Nul VKAl 1*LIS iju seront veniluc- a tl»'- prix très I» i-.

HD. IIOHL A A

VIANDE ET QUINA
I aiiiii- lit le |tiu« rê|«rat«ir. I 6|6m.>un Uu >^itg ‘S"' «e ■ i «!*•- *'i.»irf 

Uni- a<« 011111.-* |>fm fr^ieui Jf, l*»i»l«iu-n

VIN AROUDau QUINA
l t nu.r |»rinrtjiFi »«•«». itifm «le la I

/<»,'», • . aném /urt, connalrtrentt, vteUlardt, en/üntutSb tel, per*
tout*' /""/tes. ijo • toi '-tit t s r»s '<>rce, iiMmui- Z a «*•• Fortthant 
pur excellence « ce plii-saiit reparetfiir >1"- lorees.

Df.r't uen-ral j FZè S, c?1? J rERRE, Pharmacien, 102, r Rlcneaeu, S" ,r(UB AROUD.
s» V» XL* 0 VN> I LltSLKS l'Ill.Xi ll'AI.L- PIIAl«M VidLs UK PHAXCE ET 01 L'BTHANGEH.

[EXIGER «igi.alurt» AROUDPh-r

ROB BOYVEAU LAFFECTEUR
. , sirop Dépuratif et Reconstituant i'ene -ev. ur .egn el'.e. d une 

I comixi-ili .n * \ et. v. nci : ve.t lelf, a «'té u'epr mve "il 17'- per : encf line
I au xtii II guérit tourna 

i,.<n ■'.• • ,il ' - N Iil-ang Scrofule». Ecsein», t’aoriMia,
Hern- .7^ lu n. lmp u io. r,outto. llhnmHtiam*. - far >«■> 1 r-ipnetes 
., . n HU*lorlO l'i---, n frvortse le uév« lonjo-
ri'ieni'le-I fi 'i :•’! r:ilou.ii forltti*’ l'e* • 'in'inlf cl proviajuelexpul-lou 
de-cciuviil-u. :.ed' ». pi'ns -..lent vin».. M- • ■') i i'M-i' »ir"-.____________

RÔBBÔÏlEAU LAFFECTEUR
o no DURE DE POTASSIUM

< ■ .................................DSttSSgttSgffiffa
que ie L,ymphnttante, i» Scrofulosu et ..t Tuberculose.

A PARIS .chez J FERRÉ, pharm. liieh, /»«•<«.ut SBCcjêBOTlEADdJFrLCTEDa^

, I'.
• .n cGü UO. '•

II" ddl re.l»
€'•50 CHJ v 1
lies p 'ur :«>.

-•n .if - Machines i (iuii-in* •• • <••
maie, \fulue, j our mx rl". i'-asiii* 
plus.

MACHINES A TRICOTER

Au» .i • I* s , je cie lenient r« dud-

Btcnxou» Il ILI.UIUC,

Udttcun de Musique, j 

• , H< K I»' I A P' «HHIQfK, H. N .

• fev, 1885 48

BAZAR ~

t»K

E'nuu- .och .' «4uéb*c.

J* Osï

M

■ \ 
G«-s 1 11.FU S » emploient j

«outre i
l-.AflectvonsBcrotuleuF-T*.

, a I
le Pauvreté du sang,

|.« Fniblobue

de Constitution,
1 Anémie, etc., «te.

N H Exiger Je signature 
cl louitoilo l mventeui apposée 
au bas d'un® Ml(|ii(ilt« veite

SK DKF1KD 
DBS CONTRSFAQOMI

™ J

ra - iff.3

"Li h!* y î*

|»... .',1 , • M L. "AN, ~o>- .V «.o, 8*», rue Niinl-I'util, V...i
3u avril 18-i 23 •- fs

(i.ii. "'ETC
35, r«f lltmrft’. hntife-iillf,

21 avril 18S5. 155

l/llnile Limit' <!<• Proll

K-t de If au.Miip la meilleur* <*1 
lu plu* sûre | our lire, écrire ou 
ciu.lre, donnant une lumière 
, lair" « t donc»' tW'- agreabl»» à la 
nie. Sun iisu/e «luus l« s lamp' s 
tie nuit "-t tn»« satisfaisant, outre 
la consolation que l'on éprouve à 
la jN‘n-ee qu'elle est ahso uuietil 
inexplosible. Klie produit un* 
(K'tile lumière claire pend.ml 
toute la nuit 'Un- carboniser la 
mèche ou enfin*' la moindre 
uniuruiw' oileur ni fumet

c. i>i:vi:hi.ey,
Ag. nt de la Puissance,

118$, rue Suint-Pieiro

(0 mars 1885..

Avec a hienv. liant" p* rm -sion .1" M n» 
seigneur I Ar«'hev«>que • Quebec, -’ou­
vrira, if I" Jl'IN prochain, dans la sjII" 
.la q '•-•l uilier,.un bazar, dont le but •-t j 
.:«• v-nir ••» aille j la construct un «l'un lo­
in . .i Kaiut-Ro t.. poui lesChei» Frère», 
«•tji l'agrandi—enient d»« leur école ictuet •■.
I- daitf ci»d< s-oii- ................  tiendion»

'e- t.ili>- de ce bazar.
fable d" Si II" d» i s iafraii'liis.-."iiie:»i-
M"»diim — l K Mail neau, . x <• -

U • l i .11- Ili'fllU *
I • Gif d»- «ntti'-Dame M»-dfitn* ■ \

4: a. Uux • l i \ !••
I ,bl" du **i»K ■ f v 'lu I: sau-- 5 i-

I ..-lil" t I
(iti : ». ,1..» l emi' llX, J - t .1.1 ■ •

f . 5 ai’fail.
T.lldetb -M-f I Ill.o --\:l'fl - M -d.llllf- 

p > «, l'i::"!. lit MigiPT. <i" I "
Ind l.apfire, I. v. I. pine, >l ‘>1 e l’iu'. 
Bïudeau.

l'aide .i' > t -.1 • a o - D 111 - • •* M'-I.iin
\ V •• I. Fl' it.l ;!!•• et I «■!•■» J «lit *1 •» 1 .''llli 

i'.iltif Raeré-Oour '!••• ?.:ni - i 1 
|lilol, .Iules l-. rimr . i Km Jaeci

l'a!. , «le Sl-.l«»s*'pl' -i"S « I» i - l'r* •—
II i. - M»-«l inn - PI- IL .tiir»i' . .1 ••- l*i 
ci F. \ lliui.' iu J"» i Itii' -i 'I • 
StUiar i

lab> iid.lüièmif'le i'*ivc. d*« ITnion de 
l‘rièro«) Mi'sdim - I «I. i i/eau K r- I i- 
brèqm . I. Isr Gtiavai.e, I».«•-» Marie li •
W iiiiiflli et Mai l" G u\e:

F \ G,n.--Kl I'.. !
« .m f.

ivril 18* 164

AVIS IMI’OinUi !
Ileiiniiuu d'i'iupnuiî 

d’uriçeut !
I.A I \ltttlv! K HI. -Il l- l!Kt: i......... Ui.

! cuim.ll" pi I" "St (trélf I e:i:prunl'" • Il 
! duiinani '!'• bom»*’- -tiret*-, tout* s n< »M M F s 
f DK GKNT i'IASl'HKS il an-.i- — a» i un 
; taux d’ini' r«>l de 3 ou t suivant !•» inon- 
! ta ni prêt" . .•,,*» reminiursota -uivanl 
• d'-H' du prê'enr, à 30 j«>ur* d'avi»
| p >ur | lus ample- information- - adres- 
1 -• r t»

SUN PHUCl'wFl l! j
10 av i ii 1885. 13i-l5j

P. P AGE Al
IUEL’SLIEü-EBÉNISÏE.

(oie ;V4br-huni, (Petit Kwaliir)

i.* - j ••rsotiio'S qui d«‘iU' nagent pourront 
li ailer u»e«' lui, sous «le iiniilo'S conditions, 
jour l ine transiter leur aiueubleinont 
ave tou-le* -oins p*»ssilil"s

11 pose aussi l«'s lapis, les prélurt-, i pare 
|.*s uu'iibles. elc., efc.

n aiiuuiu'*', en même temps, au public 
( tju'il u.iii-porl' ia, au ter mai (irocbaiii,
: -ou al- lier a la ru*' s«nnt-Gevrges,,dam» la 

maison «le M J. Déry, -ellter, a*t «oui .1 
la rue Sainl-Augu»liu.

•2 «àvnl 1885. 115

wsTrnrrTi
ii\ Y Jtj -é r 9

HM/wIfiir, lnf*ltliMo.i»ré*rrr*Nr+. Uaeiit.»ini«TiH-ant.-« • > '>n
l, s Broulements au ton*» "i récents IO an-l»l • • ■> • | *
|>:^r.0AC.®« 3® l Di*®n. ri A PARIS ■’:®* J • rr.JLRC. ' »rm- IM. rw f?

.ov :»zir

;, I ; i • "■a. lit- l'i':. M"!M.

qui
ii let 
t li • 

? <1
«lé»
>in.

ni

Chlorose, Anémie, Lymphatisme

SIROP & DRAGÉES
nu Protoiodure de ber

trlill-< in • !•«" • !
lion $ aliment' • < •<

t I».
IgTIfl

1.1 l itlglle. 
i l‘"|.|iosé 
etu g’.tliiV, 

bu sqn’il est jiris .iv*f J**
....... » .'II- Cortlliailtt I lies

que vin, ■ afc, lli .'*li.i .ti . Iifi-it, p * - i «? er,
Pheare rt le repas qu : ' • '

il . - Il 11 'll» I I I tlg'le 'I*' D l'Ilg I "U
él.llll OU .'li'Mi* lit .llHlIliee l'Il ’• !'• t tl« 11 l- llll" 
almit nljlioii * i !">«'♦ , " « • • l'é » t«* a
iwc'iim* n- rr eitani m • «’• » •• t i «n 

Prix ei Nui B«4l B
«AbHKUKH f,-H roCII- I l « l'ON-K» l-HAI.'l-CU -

11"pût «"I*'/ vl M . I.X . v'. I t. . »l
ri" SiMit-l’jul. »? il: • •• i

f,

PAPIER WLINSI
Ij grand au«îCtN« 4u pnpiar Wllnsl 

Mtdû à •• propriété d'attirer rirri- 
Ution à l’extérieur du corp». Lee 

fliru médecin» le recotnman- 
_jni contre le» irritation» de la iwvi 
trina, Im Rhuiûea, Bronchite». 
Maux da gorgo.Ortppes, Rhn- 
maiismaa, Douleurs Son emploi 
Mt det plu» simples et de» plus 
taflftlM. Une seule application suftit.

Paris : Cher J. Wlslin et G»*, 31 ,n»« 
4• Seine ; 4»c» toute» lw Pharmacie»

gxiffêr le Nom de WLINSI ,

•23.1, .- »i- I 1 » avr.!-v .

i,., ■ tr iitemaot du Alloctioua
lie Poit l ine, l»s M dteins rtcom- 
rvundir.t spécialement l'emploi du

SIROP et de I» PA TE de 
PIERRE LAMOUROUX

pour ètiter les contrefaçon*, le 
Public devra exiger la Signature 
et / Adresse de l’Inventonr : 
PIERRE LAMOUROUX. Ph"

it'ii* \'HUviifj«ra, /JA Hit

23«lec 1884 fi'.ti ll'ps-J.Gdec 85

de
Ancien interne Hôpitaux Paris

«•s preparatbvus » m . -• •• aui •»*»'• î'111 •
au pr«*mierrang irtferm r. .--t ;ueii
effet elles remplissent G a< » !«•- nli> '••* 
exige*'- par la ttu
pur«‘té, Molubtlttc. liiahcrabtUt»--

Ces produit
.reabl*' «*t l«.iir cuu"! i ' Tr«* . f m. l"
,r u*. les gastrique» et t*l »nMn ; "■ •: ; 
ré-ullenl geueral«'tii«*nt 1* I u-age des 
preparation- ferrugiii«*u-«'- 

Le public ; > •
trefiM i/ni ue «lcvra accv, t*’r i i' M. 
les flacons dont l«‘s « iqm-U*.- V
portent la signature cl-c«»ntre: J
Venir au Détail Hh •OILLE. bO. r deSévrr»

Dipof dans toutes ’e» donnât Pluwucjn__

•M d«v, I ’• « G ' •

UN NOUVEL
it 0 .v. •• « 1

i. gki.kdhk i m m;vkk vî i dk
- IN I l.fi»N I I . !*•'

: , mn ' • ...
.s . n't en rctii' •!• *ii| ' ii«uii pour

. (•« I..(•*«!'('*
, J, \ , 1. - "t tl i .Si l'U l’rtl II»

I ltiu.t ‘-J «ni»

t,IM,u \' ANGI.l »l' K I tii**.
il, i .i » lt. itlr,

\ . .< bin. .ni il" Poste.
v i )»' I »i

• VENDRE

1 i : i • s-l.ii I le m -«*! •!»* u »•»»,
I « .hail'll' re \ «»; « Ur, 12 pi* d*.
1 Kligiit . » Itll l * s.
1 Kngio <> for* • - 
1 llouc t ; t au \ ulc.iin.
! Loi de p« nq**- .4 l’eeu de dilf- t"iil«‘s 

grosseur.
1 I UIUj ** t fell .tv*'" lio-c. 
i i vut lour | our let .
5 III It « i lot» I "loupes

.1 *l \\ It KID,
•»s . i Io«» rue j*t Paul 

'• * vrd I ns *. I « <
' \ KM)KK

00 hall l- li flf lpfS,
on qua i 9 cm! lar.

too lirai noir.
50 " goutli on.

». :o •• briii vert,
UK) re-i'is,

J ft W. KKID. 
'.»8, rue st -Paul, 

s avril I8"5, I2t»»lm.

1

0632
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EDITION U’HIElt

I.I-: COM I.IT \Nt.l.O.KI **K‘
la* Czar du Rii»»io «ut oiilouré d# 

conseiller» ((in vouloul U guerro 
mais il pursiaio A |m>(iKt« r du ton 
amour iio lit paix. I’m général lt»i 
.intuit réccninionl quo U* iiiowioul 
ctuit arrivé jiour lu Hu#*iu Jo fmji- 
)»or un grand coup.

Le Czar lui a ropomlu qu’il triait 
trop bon patifiit( mai»» il u Jit qu’il 
no oonaoiilirctit jamais ù rendre Peuj 
Job, non pita quo la pu**o Jo Zul- 
flkar.

L’oii persiste A ntlirmor qu’un 
nombro immense de troupes russe# 
no renJent Jo lit liter Caspienne a lu 
frontière J« F Afghanistan. l.u »i 
tuation est antique. 8i l'Angleterre 
ne donne un uppui rigoureux aux 
Afgliuns, lu eonrianee «le ceux ci on 

Ile cat détruite A juinui*. Los trou- 
peu afghanes ipii ont pria purt à ren­
gagement Jo Penjdeh no aont près- 
quo toute». Jiapcraéea.

On assure, d'un autre côté, que le 
Czar aurait écrit ù l'Empereur J’AI- 
leintigne qu’ù aon grand regret lu 
guerre lui semblait inevitable

On prétend «pie, pour l’utfuiro do 
l'onjdeli, l'Angleterre deuicndo une 
satisfaction quo In HuNi»io refit .to Je 
lui donner.

('ri eor(ON|tondunt do Pari* pré­
tend «avoir que la Rus* e aumit dé- 
duré à l’Angluletre qu elle n’uceop 
ter 'tiicune mediation.

Lu situation pMtui-Nail trèa ten­
due on Angleterre, samedi. Il sem­
ble que la Russie «lé»ia0 lu guerre 
et que TA’ glt terre va être forcée Je 
la .-ubir.

I.'opinion publiquo n’eat pus ou- 
tliouNiu.-te On dit quo M. Gladstone 
veut à tout prix éviter la guerre, il 
ne pense pu- qu’une insulte Jip'o.

Un plaourd que dea faroeura 
iguoblo# avaient placé eur le mur du 
bureau do poete, a causé une cer­
tain# excitation, hier, en celte ville.

Ce n’eut pua malheureusement la 
" re foia que l'on a’amtiee ainsi 

u ré | et mire do funsses nouvelloa aima 
eu ciller lu portée qu'elle peuvent 
avoir, Jana un moment comme ce­
lui ci.

Co placard disait que le 0* bu 
lui lion avait eu» cerne par les re­
belles et que 25 hommes avaient été 
tuée. C’était une pure invention.

1a» 0« bataillon ne rend A Calgary.

AU OONOËIL.

doutes de l'opinion du peuple, ne lu 
•ont pa« en pure perte.

Four revenir nu sujet qui non» oc­
cupe, je dota dire que les remarque* 
de l'honorable représentant Je 8a 
la berry sur lo choix d'un commis- 
uairo sont tout A fuit tl «lieuse» pour 
le gouvernement. Je l'avou «, en 
toute sincérité, lo gouvernement u 
mis Jana ce choix toute la prudence 
et In bonne v-dont- po»niblu«,'itln Je i
donner satMac 1 ion au public. Far .... ....
cette eiiqud'o, lo gouvernement veut t ' ondreJi, après midi, lu debacle

Sur proposition de l'honorable M.
(Legras, le projet (le loi intitule :

* Acte conférant certain* pouvoir*
A lu compagnie du elteinih de 1er du 
Québec, Montmorency et Charte
voi*, s est voté en deuxieme ^**|ÜYanV •'» désolation.
ration.

I.A Cliuinbre «’ajourne A lundi.
..«A-

LUS INONDATIONS A MONTREAL.

mnliquo puisse être considérée 
comme une cause snffi-ante 
rompre toute relation uv*m lu Rus 
*ic. L'incertitude de lu situation 
cause, toutefoi-, une grande stagna­
tion dans le* u flaire* financières.

Cor répond a uct* Spéciale

()utHOUuis, le 25 avril.
La nuit u ete de* plu* émouvan­

te*. .Sur le minuit, un depute reçu 
vnit un mes* go qu’une première 
butai Ile avait éu- Iivieu, u I5(i mille* 
do Clark*’ Crossing, et que le re*ul 
tut li en « lait pu* encore connu. Le 
gouvernement, cependant, ne rece-

S ance du 23 avril.
.'<• ie t honorable M. Hoc 

CUKK UK LaBrukkk.
Les projets Je loi a'iivunt* sont 

reçu» Je rANseniblcu legialativu et 
votes en première lecture :

Acte pour constituer en rorpu a 
lion la compagnie du chemin du tel 
urüuin Saint-Jean.

Acte amendant les statuts c-m 
ceraunl lu coin pu g nie du chemin «!«• 
fer de lu vallée Je Mis*i*quoi ;

Acte pour constituer en euro* ra­
tion lu ligue de Tempérance d Ai- 
thubatka.

L'horiorublo M. Hess propose la 
deuxième lecture du projet de bd 
intitule ■ Acte relatif aux dépenses 
de la commission chuigee de faire 
une enquête concernant le chemin 
de fer de Québec, Montreal, Ottawa 
o' Occi tentai.

L’honorable premier ministre 
ajoute que ce projet de loi u pour 
objet de permettre du lencontrcr le* 
dépenses nécessitée* pur celle en 
quélo. il n’est pu* necessaire Je 
donner de plus ample* details. Le 
projet Je lot s’explique pur lui- 
même.

L’honorable M. Star.nk*.—Je ne 
me lève pu* pour fuire Je l'opposi­
tion a ce piiqet de loi. Je veux 
simplement réitérer mon opinion 
sur le lesuKul de suiublublu» enquê­
tes. N >11* 11 von* eu, l'été dernier, 
deux enquêtes : l’cnquète .Vfou*«()uu 

I et l’enquête Mercier. Les enquêtes 
^ ),,,* 1 en general eniraiiienl du* depjiiscs 

énorme.*, et n ..ni aucun résultat sa 
tisfaisiiul Et,pour établir l'iqudibru 
dans les finance* provinciales, il 
fuul que lo gouvernement continue 
de pratiquer la pin* stricto econo 
mie. Pour fuire connaitre toute mit 
poiisee, je dis que le résultat de* 
enquêtes m* compense pas les dfpon 
se* encourues

Dan* lu première enquête, dont je 
viens do | urler, l'honorable M. Mou* 
seuil u clé dècluie innocent ; le* sic 
cotations portées contre lui u’étaient 
nullement fondées. Personne n’< - 
vait aiou’.é loi a ce* accusations 
Dau* la secori le enquête, nous vo 
yons qu'il a été prouve que M. Met 
cier avait r««;ii 85,0110 au sujet d

rendre justice a ceux qui sont accu­
sés, leur donner l'occasion Je prou­
ver leur innocence, s'ils sont inno­
cente, et tranquilliser l'opinion pu­
blique sur toutes le* aecusat ion* qui 
ont circulé dans le pay* A prop»»* do 
la vente du chemin de fer du Nord. 
Lo choix du commissaire nous o*t 
une garantie que lu gouvernement 
veut arriver uu but qu il se propose, 
que nous avons cette guruntie duns 
ia perse n ne de l’honorable juge Ko 1- 
(hier, dont les qualités el 11 comjié-

h’est opérée d'une manière complète, 
sur la hivièie-Jes-IVaii'ies, .nui* non 
sane causer des dommages couside 
ruble*. Jamais, depui* des années 
on avait vu Tenu si haute.

Le- brise-glucesdu gouvernemetii 
n'ont pu résister, ils fuient mis en 
piôoes.

Le pont Viau a subi des domma­
ges considérables.

On craint quu le pont Masson, A 
Terrenouvc, ne puisse ro*ister a la
debacle. L'eau n'est qu'a 18 pouces 

tenue sont reconnues pur tout U* [ tablier et lu glace s umonc(*le et 
monde. Nou* n'avons uiieimo 11 p-1 meqaeo de tout rompre.
préhension A redouter do ce côte, cl 
nous somme* convaincus que tout 
lu momie est satisfait de ce choix

So s lu rapport du l'économie, le 
gouvernement u mis tout le soin 
possible pour diminuer lus dépens s. 
tout en donnant lu plus cntièie sa­
tisfaction

Je n'ui aucun doute que celle en 1 
quête *e ion» avec honnêteté et im- , 
partialité ; car le comnii—uiie a tout 
iu pouvoir néce*saii'é de faite une , 
enquête des plus iiiinut ion-s, pou 
vaut écla rcir tous le* points ob-cur*, 
et capable, je le repôle, d-* donner ' 
sulisfuc ion pleine et entière A tou* 
ceux qui sont concerné* dans celle j 
ntt'* i ic.

Le gouvorn**m nt n’a pa* cru »jr'- } 
citicior aucune des accusations qui 
ont etc formulée*, en *1 gr ind nom 1

Hitr matin, lus gbice* renfermées 
dans lo bassin entre Lipruirie «t 
l lle des 8u»urs *o sont amoncelées A 
une hauteur énorme, prés des piliers 
du pont Victoria. L» glace a en­
vahi la v-»iu ferrée du tirand Tronc 
sur ia cnlee du a la pointe
Saint t’hurles

l ic.de la gare inlerméliaire, A 
proximité du pont Victoria, l’eau 
pn*«o par de*aus le chemin public 
avec beaucoup do force et A une pro­
fondeur d'environ un piei

La route de Saint-Lambert A Lu 
pruitio est inondée jusqu'à environ 
trois quart du mille du pont. Le 
premier étage des maisons est sub­
mergé et les habitants sont obligés 
de „e loger dans leurs mansardes.

S int André, Avellin, 24.
La digue formée par les glaces 

s’est rompue. Le pont a ete cm-
bre, dans la presse, dans iu i«*gi»lu- J 
lure et dan* lu public. 81 ie gou- 1
vei nemeiit eût attiré l'attention sir lp rte à neuf ho lires,
ici.o ou telle accusation, aussitôt [ Une autre digue se forme aux pu
ceux qui aiment à tout critiquer et . Lt* Hapidcs, eu aval du village et
a voir on blanc ce qui est eu noir, | ''eau monte rapidement. L u gens
auraient dit : Voyez, vou*, le g • u abandonnent leurs demeures. On

croit que l’ecluso du moulin do M. 
Wal-h a été emportée par le* glaces, 

I qui o d endommagé plusieurs mai- 
1 son* *ur les bords de la rivière.

vait aucune dé|>éche otficiulle. Mais j contestation du l’élection de J au 
à une heure, Sir John fut informe du i ques-C’urtioi ; c’ust ce que tout le
fuit ol lo gou veine ment donna à la 
Chambre la lecture de* messages que

monde conum-sail ; tout lo monde 
-avait que ce* £û,nuO avaient été re­

voit* connaissez, mai* qui ne don- çucs pour discontinuer la contesta 
nent aucune information positive. . tion. Ce* ci quête* ne nous ont np 
Nou* sommes resté* sur le qui-vive pri* lier» de nouveau.
jusqu’à 4 heures ce mutin.

Le* *<*anci*s do l'aprés-inidi et du 
«oiront ete consacrée* a la di*cu**ion 
da bill de franchise du 8ir John. La 
repetition dea même* arguments tant 
d'un côté que do l’autre, rend lo* 
séauce* monotone* ot quasi un- 
nuyeUHos.

Le* ou-dits vont leur train ce 
mutin, el on assure, d'un coté, que 
Kiel est dej* prison nier, les fer* aux 
pied*, garde a vue duti* un noir eu 
chol, avec Jci herbe* salées pour 
tout potuge.

Lautru version ét le sournoise 
ment au jour le récit fantastique du 
mille milicien* canadiens, anglais 
qui courent dan* lu prairie sur la 
piste de* chevaux effarés quo des 
cuvai ei* prudent* dirigent en toute 
hato ver# les grr* pâturages, ou 
pui-sent en paix, pasteurs et brebis.

Cette version e.*l inspireu pa* l'ar 
ticie du Mail qui voulait, il v a 
quelque tenir s, que le* tirenadiers, 
le* Sharp-*hooler* et le* Queen's 
Own, d’Ontario, fn**onl plus forts a 
la parade que *11 r le champ de ba 
taille.

Pour lui faire pièce, un autre 
journal *'e*t mis a déblatérer contre
10 H5'- et lo 9*.

D'ici, a lundi, nou* saurons «i 200 
Méli* avec quelque* sauvages ont pu 
mettre en fuite homme* de lu
milice d Ontario.

Ce n’ust pu* une raison de cr>iro 
que .Middleton aurait clé ropotis*é 
pur Meti* parce qu'au lac aux 
Canarda, le mnior Crozier et ses 140 
homme* à cheval ont tourne bride 
devunt ia resistance de 20 Méti*.

Il parait quu cette police montée 
n’e*t pa* tre* bravo et que le major 
détc-to l'etl'iision du sang I 

S'* St

l/honorable M. Languliera parle, 
celte nuit, sur la question «le l’acte 
concernant lu cens électoral. 8a 
prétention est que le gouvernement 
nou* précipite ver* le suffrage uni 
veratd, et que lo suffrage universel 
diminue considérablement le* vote* 
dans lu province de Quob«-c

i.ti question du chemin du fer du 
Nord fuit la conversation du lou* 
le* cercles, mais on prête tant de 
racontars à M. Senecul, et co Mon 
sieur lui même atlirme Uni de cho­
se*, qu il t*l difll ile île vous donner 
quelque* renseignements positifs.

Ain-i, il y a dix a douze jour*, M. 
Ser.ucul m-même affirmait que lu 
question du lu vente du chemin de 
1er du Nord serait certainement 
mise, de* mardi, le 21 du courant, de­
vant le* chniubie* par ie gouverue 
ment lui-mètue.

11 n en a rien été fait, cependant.

Dan* le eu* actuel. | avoue que 
l’enquête me parait de la plu* haut-* 
importance, et il ne faut pa* oublier 
qu elle est duinandec par ie* mem­
bre* des deux parti*. T<n:s le* de-

ulé* sont unanime* a lu demander 
il* no different que dan* les ques 
tion* de détails. L’op|»o*iiiou pre 
tend que lu pouvoir aecor lu au coin 
raissoire n’u*t pus assez étendu ou ne 
vu pa* assez loin. Dans mon hu:n- 
Me opinion, je crois que ce pouvoir 
e*t suffisant. Une de* principale* 
raison* qui m’engagent à appuyer la 
mesure nuuiiii-o .» celle Chuiubru, 
c’est lu choix du commi**:iiru tint 
par le gouvernement. Jo nu vois 
pu 1 sonne plus qnulilieu quu lu juge 
Koulhiur pour tenir cello enquête, 
.le n’ui aucun doute que cet honora 
blo commissaire féru son devoir ut 
qu’il donnera satisfaction ail public 
en general.

Comme |e l’ai «lit plu* haut, ces 
enquêtes occasionnent toujour* de* 
dépense* fort considerables. Mai* lu 
1 hoix quu le gouvernement a fait 
dun* lu personne de l’honorable juge 
Kotilhicr me porto A conclure que. 
dan* celte circonstance, le* frai* se­
ront puu élevés, (’et honoriiblo juge 
reçoit déjà 03,000 par année, je irroi* ; 
il nu sera pu* oxigeunt par consé­
quent sous lu rapport des honoraire*. 
Non* avons * payer un secretaire et 
u rêne mirer d’autre* dépensé* peu 
considerable ■ ; et voilà tout. En 
presence do tel* lit* ot de* accusa­
tion* grave* qui ont été pm loéspl e*t 
do mon devoir du donner un loyal 
appui à cetto mesure, parce que cVa>l 
le sauf moyen do connaitre ce qui 
est dioit et ju*te 8i la »mmission 
chargee du tenir colle enquête eût 
ete com|M**eo do cinq membres, jo 
me serais probablement prononcé 
contre l’enquête, mai* avec une com­
mission composée d’un seul juge 
aussi bien quulitie que l’est M, Kou- 
thier. je n’hésite jm* a voler cil fu-

vernuiuent *Ytl-»ico de détourner 
l’ulioution du corn 1111 saire de c r- 
lame* accusation*, c’est dan- «• luit 
du luisser dans l'oinbro «l'aitro* 
point- qui auraient besoin u'oire 
éclaircis ! Voilà pourqu i le gouwr 
luonent a cru devoir lai**c»r la plu- 
grande lati'.u le possible ail e unin * 
*aire et no pi»* specitior lu* accusa­
tion* qui doivent faite le sujet de 
cotte enquête. L** pmiu.ir.* don 
ne* au conimi*saire sont generaux 
et de nature a euihi-»**er toute* le* 
aceiisaiiou*. Lu guiivernetr eut est 
convaincu qu'on ugi**unt ainsi, il a 
fourni au coiniuissuiro tous I»* mo­
yens, toute* le* facilité* et t • I'*-
|K)UVoiis de fai c l'enquête lu plu* 
minutieuse <1 | rnpro .1 -aii-t.me 
lo* plu* exigeant*.

Je *111* porstiudé «111 • » i-etto ch mi- 
bre'ne » oppposera pa* a celte me- 
suie, car il est de I'itiL rel du par •- 
ment, de* personne* aceusee.s e <1 1 
public de connaitre toute la vente. 
Il faut en finir une bonne fois avec 
celle quotum du chomm du t -r du 
Nord. Il faut qu'un suc it u quo I * 
accusations -ont fou l- « - ou non f’o. 
due-, et rendre ju-lice .1 ceux qui 
pourraient être necu-es A tort.

Lo projet do loi o-t vol»* en deux 
ièun» lecture.

l.'houorablo M. AiicHA.MBEAit.r 
propose la deuxieme lecture du pro­
jet île loi iiil.luié : •« Ado fusionnant 
la compagnie de* moulin- à coton de 
V. lludon, llocholagii, et lu compa­
gnie du tilutiire S.iinte-Amn», Jlo 
uhelagH, -ou* le nom d>' ( la compa­
gnie do tilutlire de e dun d'iiuche 
luga u

Il n’e-t pas ii«ace*nuire du doniu*r 
de longue* explicali<<n* -urce piojet 
«le loi. Ce sont Jeux compagnie* Je 
tiluluio «le coion qui veulent *•> lu 
sioimer : colle «lu Union et celle de 
Sainte- Anne.

Le capita -uction* «Je la «onipa- 
gnie fusionnée sera d«> doux million* 
de piastre*, ut réparti aux ucion- 
nuire* «lue* la proportion «l'une ac 
lion pour chaque action po-.sedee 
dan* la capilal-aclions «lo la compa­
gnie de* moulin* a coton «le V. Un­
ion, llochel «ga. cl d'une action 
polir deux actions po****dé«** dan* 
le capital-action* «lu lu compagne 
Je tiluliiro Siinto Aune, lloeheluga.

La nouvelle compagnie promir 1 le 
nom de * I » compugnn* «le filature du 
coton «l’iiochelugu. » La proposition 
est a loptéo.

L'honorable M. Cuampaunk pio 
po*c h» deuxième leeltiro «lu projet 
de loi intitulé : Acte constituant - u 
corporation la compagnie «.««- abat­
toirs «le Monlri al.

L'fionorahlorepresenlunl«ie.* Mill» 
Isle* expliijuc la nature du projet «le 
loi à pou pre* en c«** terme* : L objet 
«pie les membre* «le cette en upu ;«,u 
oui eu vile su trouve explique dam 
lo pi'éambille. (Vite eompugnic a 
obtenu «lus lettre* • patente* érni*e* 
conformement aux di*po»iiion* de 
l’uctu concornanl le* compagnie* 
fond* social ; elle su uoinpo-u «le 
b«»uchers, do marc.hand» de grai**e 
de * 11 if, etc. Celte compagnie de 
mamie aujourd'hui de* pouvoir* plus 
étendu*, ot ce* nouveaux pouvoir 
sont mentionnes «fan* In deuxième

Montréal, 24 avril 
La moyenne do la profondeur du 

1 eau est d environ 7 pieds, en plu­
sieurs endroits, et particulièrement 
sur le* rues Condé et Saint-Etienne. 
ell«» eutd’u peu près 12 pieds. Dans 
ce* deux dernières rues, les maison* 
n’étant pa* précisément élevées, 
I eau rase les châssis du second étage. 
Plusieurs maisons en bois sont coin 
plêtement emportées, les trottoirs 
ont été arraches de leurs bases et 
• m - en fait «les radeaux pour opérer 
le sauvetage. Le jdus grand «ie*or- 
dre règne dans les maisons. Tou* 
le.* meubles sont brises et flottent 
épars.

vci«r «lu projet de loi, qui, jo l eupere, ^j0 capital-action* 0-1 «lu
atteindra lu but «les re. i cinquante mille p.a*ire*.

L’honorable M. Ko-a.—Ju nu pur- (’elle a*s«iciution demande l’auto-
tagu pu* entièrement I opinion do < risation d’acquérir dus propriété 
mon honorable ami *ur lu re*ultat * immobilières qu'ellu jugera iieces- 
de* enquêtes qui viennent d’avoir j ■a*1’®'* pour lus tin* de son exploita 
lieu. Il peut so frire que nous n'ayona | tion. Les nronriété* immobilièrei
pus obtenu («ml lu re*uliut de*irè. 
Niai* je croi* «jutj le* tleruun«le* réi­
térée* du lu !egi*luluru ut «lu public 
du tenir une enquête sur les su

Les propriété* immobilières 
qu'eilo se propose «l’acqu«rir *<uit 
le* abattoirs construit* a l’est • l .1 
l'ouest du Montréal. Un nouveau 
projet de loi amundunl la charte du

jet* énoncé* nrcusnituiciit «lu la part l<* cite de M«>ntr«al sera soumis pro 
«lu gouvot nctnetiL uno action dccisi- , ohainement a cottu chambre , le*
v«> » t son c«»n*ontumunt <1 ce* en 
quête*. 8i c#llos-ci n’ont pus élucidé 
loutus lus questions, elles sont ce­
pendant de nature à produire «lu l’ef- 
fut *ur l’opinion publique, qui avait 
été si violuuîniuiit agitée par toute* 
sortes d’accusation*. Les soin mua 
dépensée», quand bien même elle# 
seraient eievées, poor dissiper l#«

«feux pro|uls du loi nu Hunt pa* i Icn 
tique», mai* ils *u complutuui pour 
ainsi «lire l’un l’nutie. Ju nu crois 
pa* quu lo projet ucluul soulève au 
cuiiu objection ; c'eut tout simple­
ment une compagnie ordinaire à 
fond* ébcial qui demande un acte 
d'incorporation.

La proposition est adoptée.

Montreal, 25 uvril.
I.u riouve est dans lu mémo état 

qu'hier, ut rien nu fait appréhender 
uno baisse prochaine du l’oau. 
Lus uiuoncellumunta do glace sont 
très nombreux et très élevés. L’eau 
gagne lus caves ut eu mutin ullu a 
atteint la hauteur de 4 pied* sur ia 
ru«* Saint -Faut, eu qui fie s’ust pas 
vu dej»uis longtemps.

A quatre tmure* ut demie, M 
Vincent uccomptigno d'un de *e* 
hommes arriva à l’i e qu'il trouva 
entièrement submergée. Les bâti­
ment * étaient complètement envahi- 
par l'eau et d'énormes glaçons pas- 
paient dans le boi*, commu en pleine 
rivière.

Les beuglement* «lus bêles a eor 
ri«‘* et le* cri* «lu* autres animaux 
l'enfermes «fan* les étable* et dans 
lu# écuries .*e faisaient entendre du 
loin ut on 1 eut juger «lu la puis-unce 
d*« ce ch-eur elrungueu sachant qu'il 
y avait là plu* do «leux coût* uni- 
maux, chevaux, vaches, porcs et 
mouton*.

M. Vincents» rendit uiis-itôt au 
bitiment principal «fan* lequel il 
pénétra pur uuo fenêtre. Le* .Sturs 
étaient en prières dan» I* chupeile 
et les hommes do ia forme, fou* du 
terreur, attendaient qu'on vint l«t* 
dull VI OI*.

L'arrivée du sauveteur leur rendit 
un peu de courage.

\ lucent transporta immédiate­
ment ù lu Pointu Suint Charles, lus 
six 8<uur* qui su tr nivaieni dans lu 
eouvuiit. Là ollc* prirent du* voi­
ture* ut *0 rendirent à la mai-on 
mure s Villu-Muria 

Il revint a l'ilo ut s’occupa immé­
diatement du sauvutagodo* animaux, 
travail «|u 1 «lemamiail beaucoup do 
fat icin'*.

Aidé «Je* cultivateurs «te la fortin , 
il prit dus madriuts ut construisit 
une passorollu qu'il appuyu contre 
I une «le* frnêtre* «le* greniers A 
(••m et on * mil du suite à l'œuvro.

Ver* minuit, tout étu't dni ol les 
braves travailleurs *o diR^Kisi.ieut à 
prend ie un ropo* bien gagné quand 
• i< * cri* d'animuiix *e flrunt *-nten 
dre. Vincenl *e jeta dan* *a cha­
loupe ot upurçut deux veaux ut 
deux porc* qui uvuient réu-si à ou­
vrir uno lu» fui être* ui étaient tom­
bés a l’eau.

On le* réintégra dans leur domi­
cile ut enfin Vincent put s'asseoir.

Après s’êiro repose quelque* heu- 
ru*, il revint a Montreal à qui tre 
huure* pour retourner encore a In 
Pointe Saint-C harles.

M. Vincent u une trentaine de 
chaloupe* «tan* lu (irittinglou et à 
la Pointe Claire on vient encore on 
chercher A toute heure.

Le Uoat House du club du Grand- 
Tronc a été emporte.

Le# mur* de suuionnement du ca­
nal du dechargu à l'aqueduc ont été 
untièrerner.t détruits.

Samedi mutin, un cocher, du nom 
Spring, pris de boi*«on, s’»st noyé à 
lu Point# Sainl-Chari##, ruu Richard­
son.

Un jeune garçon, nommé Beau- 
bien, de Suint-11 enfi, «'eut noyé 
dana les eaux d# l’inondatioo.

Soldat R. H. Dunn,mauvaise bles­
sure A an hra# ot deux hl#a#aixw aux
inaina.

SoMat Walaon, tué.
C'apitain# Gardner, doua légère* 

hluHsurea.
Troupier James Longford, deux

légère# blessure*.
Troupier Ferri u, bris cassé.
Troupier King, deux blessure* A 

la jambe.
Troupier Durcy Baker, 1res gra­

vement blessé a lu poitrine.
Troupier Bruoo, lié# sérieusement

blessé à la juuibc.
Sergent Stewart, légère blessure à 

une oreil'e et aux mains.
Le cupitainu Wise, A. D. U., n eu 

deux chevaux tues sous lui : il a 
eu une légère blessure à la che­
ville.

Le oa pi lui ne Douent, A. D. ('..are 
çu une ble**uie au bru» au Johnoii» 
du coude.

'l oua le» tuéa ont été fruppé* A la 
tête, et la plupart de* blessure» su- 
rieuses sont aux bras ou à la poitri­
ne. i«es icbollcM ont emporté leurs 
morts.

Winnipeg, 25 uvril
On a recueilli, ce iintlin, quelques 

nouveaux détail» sir le uoinbut livre 
contre Kiel pre* de Batoche. Les in­
surges s'etuieut poste» »ur la crête 
d'un profond ravin d'où ils ont diri­
gé un leu meurtrier sur la colonne 
en marcho. Lorsque le messager est 
parti lu butaiiio durait encore. Trois 
niuisoiia avaient été boinbanlées et 
k-s rebelle* «pii en avaient été délo­
gés » étaient réfugiés duns le ravin. 
Los 8auvug(S alli«-* «lo» rebelle» ont 
combattit avec vigueur à lu inaniuro 
indienne On estime à environ 300 
le nombre de* rebelle* qui étuienl 
dan» lo ravin.

Au départ du inee»ager l’ar­
tillerie continuait A bombarder 
les rebelles pour les fàiro sortir de 
Iuiiis embuscades. Plusieurs ponies 
•ni ele captures. Lus perles dos 10- 

bidlos n étaient pa* connues. On 
rapporte que le combat a duré 4 
heures. Le* volontaires ont perdu 
8 tues ut 50 blc*.*e.-.

Deux hommes de la batterie A, 
ont été tue*, Domuiuilly ut Cook. Il* 
étaient, tous deux mariés.

On croit que les insurgés ont en­
levé leurs morts bien que 25 aient 
été tues. Onu fait douze prison­
niers j

M. Ernest Chambers, lu corn»* 
pondant spêciul du Star u vu »on j 
cheval tué sous lui.

Les troupes se sont retirées «lu 
champ du hatuille pour camper « t 
*ont. 1 c*leos nous le* 11 r mon.

Ou s'attend à uno autre attaque. 
Lo général va concentrer »o* forces 
ù l’o-l ut («imbultro lu* insurgé* sur 
leur propre terrain l.o* troupes 
n’onl ele qu'arrêtée* dans leur mar­
ch • c non battue.

Outuonai*. 25 avril
l.u géi éral Middleton, daiiH sou 

rapport uu gouvernement loin» la for­
mule «lu* volontaires *ou* lu fou. Il , 
dit qu'il a voulu éiiuguer lu vio «lu 
*o* lioinmo*. Il ullondru q u* lus in­
surgé» aient épuise leurs munition 
pour ie* prendre.

Il ne connaît pas lu perte «lu l’en- 
norm, mai» elle doit ètro fort»».

Une dépêche privée du irent-ml 
Mi«iJle'.on portait co* mot.* : « N«»u» 
avou* eu notre preiniui engiigement 
avec lu» MiMirgé*. Nou* avons eu 
l'avantage mais notre petto c*t *«•- 
rie use. »
Ou pretend quu lu* Meti* sontullos 

dans ia direction du la traverse «!«• 
Hatochu. Los troupe* auront a tra­
verser une région Imiséu.

On prétend que Kiel est devenu fou

On -entretient qtmfr,,'
sion uu sujet du vap,,! ! #U,,Ék
qui dusuond ht rivièrr!** 
piovisionnuiiieui». •l«),

BULLETIN TRANSATlANTlQut
«.« *-«UM«.-K 1)K »,u„ A

La (Jasent, du Rouie, ai„„>lu> 
le ministre du» allai,„ ^ 
•t I uiubhssadüur anglais m i' "’ 
toutes les quuHlions n......... .**»

lie

aux opérations militaire.* 
t.0.1 politique du l’Italie ,1a.,, K , 
Hougt» et r Egypte; il # d, 
que lu prince ut la princesse «1, 
visiteront Rome dans |«, n,Uh ^ 
mois de tuai. L

PEMStcUl-IoNS KN CUlNï.
Le vice.roi des piovinccH d«- v„ 

nan et Kirechong u pU|,|i,. u. u 
crut 01-donliant lu deal ruction ,|, 
les couvents catholique* .tu,'"' 
du lou* les converti» ,-t ‘“'r
catholique#. Flu»ieiir*c.n,vc„i 
datuliés ont ôte rase* ci piu,,^ 
centaines do converti» vt.lYiiai,/, 
ont été massue ré»

UN PONT KN CHINK 
L’iininuiiNo pont en pin,„ 

stru t par des ingénieur» (•!,„,,,j,7’ 
un brus du luiuor de Chine, à L -, 
est terminé. Co pont u 5 mi H.., 
longueur ut a 3»»o nrclu-s, 
ayant 70 pieds du longueur.
LK PAPE BT LK CI.KHOK KN m.XVn 

On dit que lu Fapj va ^Uhrr 
aux évêques irlandais réuni» 
moment a Koiuu l’attitude «lu ,|er . 
irlandais à l’egard «lu pi n,,-0 ,.t 
la princesse «lu Gull, » pendant i,,! 
visite à Dublin.

On assure quu 8» Sainteté va , 
blier une lettre pastorale au 
des devoirs du cierge catholique . 
vers lo gouvernement |t.’ (
vit.

NOUVELLES DIVERSES

I-’honorable J. J. Ros*. prem,, 
ministre, u «ionue un diner, »upief 
au club do la garnison, 1 niefa 
bre a des deux chain lue».

Dus ministres et p’usieur» men, 
b u* do la législatuiu ««nt f ui ur 
excursion, samedi, *mr l«: « li« m 1. 
f-r du lac Suint Juan, ju- jii’ « .S u,(t. 
Raymond.

8011 llomiuiii lu jug«> Fournier 
retourne A Oiitaouais. »auir i

A une réunion «les elect m» m .• 
eipaux du quartier Champhun, \| 
James Murphy, marchand «le « ha 
bon, u été ch«»i*i connue l<-,i «rani 
dat aux prochaines election* J. 
quart iur pour le rupré-entur au « 
seil «lo v il|o, A U place «!>• M. \| 
Lnughlin. décédé.

TKMPtHATI HK.— Nous n v- r » 
hier, une forte bournis«|iie «lu i,.o<1- • 
qui s’ost calmée «fans une tetn|>«-ti- 
n igo. Il n y avail pu « moin» i.- , 
poui-u* «lu neige, eu mutin, *ur . 
s*»l. t'« ttu nu 1 fun iante a m » r,
rues «lai.s un état inipratn al

!.A MAI.LK AN’ULAI'K I,,--t ,n„r 
Sarmatian, paru «!«• Livei pool,, 
avril, «T «j d i «levait venir « <^uéb- 
u du s’arrêter a Halifax ., , a 1- 1 
la glace «lu golfe, il avait 7 « m pi 
sagur» Nou* uv-mis reçu I « in.i ,• 
hi« r, « Québec.

— Lu baie e-t niainten.in' I lire i* 
glace, à l’oionlo, «<t pt u-ii* u r- l-.

A lu suite «les ilcrni«-i » événement» cl I tuaux «m«1 comiin iii-e leur *«-rv.>*‘ 
do la perle de hum lieutenant Gabriel j samedi. C’est la premiète t" » :
Dumont que l’on «lit avoir été tue 
par lus carabiniers du 90*' avec 25 de 
sus partisans.

i.u maladie force lu major Duga* 
à ru venir a Montreal.

Une dépêché transmise à midi 
mande «juu lus rebelles comptent 5U0 
Metis et autant d’Indien* ut quu c'est 
s Butochu qu'il* feront lour ,1er- 
nièr«» résistance.

l.u nouvelle du la mort du Du­
mont ust contredite.

| pm* |S2.‘f «ju«- 
au*si tar i.

la dehâclu »'«•»! lu

— Il y a actuullumeiit 1 Mo .tr > 
un allemand, M. Kichni«t (’laa—ni ' 
Berlin, qui dorrando a J a «•< >rj rat • ■ 
la permission d'utiliser le* vidtu.^- 
dola ville,pour en extraire I :i m ne 1 
uque, lu phosphore le gras et l- • :« 
tre* substances. M. (’Ina*-m 
sente unu coinpagni ) an..’■«• :«*«•-
mande, ayanL un capital i-*
•3,500,000.

AVIS. EUX 1 R
U Journal de Québec •’r«p*rf i'*r i«» s**»ir , Hl>

m an vmxra ou»
M. B BLAND, *#4, ras et fKaboarf BataV 

J#aa.
KM. DROUIN et PRISAI, M. rm$ Baht. 

Joseph, Haiat-Reak.

J.&W.RE1D
TARRIOUMT A LEUB

ÜT ABUS ACM EUT DK LBBKTTB,
TOVTBS SORTS# M

Pspiera, Peutre pour loi tors, lawbrtaaafi 
et plancher, Cartons, Papier d# 

tenta res et Papier 4 en­
veloppes ;

A CELUI DK PONT-ROUGI,
îles Papiers de palpe de beéa et de pnillt

fit Importent et vendent dea papiers étru 
fers, matériaux de retrare et pa­

pier de tentnraa.

pilai du Marri1 1 umr.

Kl.! XI It ALBUM INK IKHRt lilNKlA 
! - O toniijuc puissant *-t reconsliiuanl |,f 
j lu f*-r «ju'il contient, jouit il’urj** gran '* 

uflioanié coutn* l’ap|»nu vi if,?»-(H*-iit «lu * a a P 
; »*t, pm r«ll>iiiiiin» qui s'j lroiiv«*«*n <1- 
J lulion, c'esi une noiirriiur»* -nl--ta*»i •• •« 
1 mtininient pr»r<-rsbl«> ù tous l»*s • \tro-ts •• 
bœuf.

K11 vente c liez l«*« pliai niauiii» • l au I'1** 
I j*ensaire «!»• l'HApinn lu aa« i* (.«eur. (Joe- 
; bec.
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In Hâlat-M««l»a, 4«. I’*'*1*
QU MM MO

RAets de Marine, Mdtaoi, etc.

lia achètent an plna hast prix dn mar 
obà vteiile telle 4

KN VENTE
UN KNG1N avec Treuil complet sut 

l«onton couvert, jiropre a mettre ;ie hou 
carré en moultneües ou en pile».

Un Kngin avec Treuil appayé sur un 
• «.Ire en fer.

Un Tour.
J. et W. RAID,

Hue 8*iat»Pual.
2 mai 1814. U0

M»rr: au - ’• 
m.iHUfecllir <r 
de KmI- -« >" 
«l'art «' ' r
Oit. {*».)* 1
èiaiiipê*

Fait en j?r,u 
H m rt'iait l»
vent* «les 
rfite tr i-1'- 
ainsi que 
(.haJi.es 
j-enteurs, ni# 
Hire Hlifilai**
el fi sriçs^-

On trouve chez fui un arsuiiiuient !• 
Pattes de cuisine de l.oihiniérw. « i I ",M
ordtamirea, doubles et simples, 

ter janvier 1MB4.

fttr PuNié per AU(îl î»fLN COTt
imprimeui*Aditeur, sous la « i*<n A 
tX)TA AT O rue «iu Fort, 1* * vr-4-» • 
M Posta, Québec, le du Augustin cor» 

•an iamimle, rue bauml. a* I. • “
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